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81e session de l'AG de l'ONU

M. Attaf entame son activité à New York par une
rencontre avec le SG de la Ligue arabe

Conseil des ministres

Tebboune annonce plusieurs mesures pour les sinistrés,

la Protection civile, le Hadj et l’agriculture

Le président de la République, Abdel-
madjid Tebboune, a présidé une réu-
nion du Conseil des ministres consa-
crée à plusieurs dossiers prioritaires,
notamment l’indemnisation des victi-
mes des incendies, la révision du sta-
tut des personnels de la Protection ci-
vile, le coût du Hadj, la numérisation
de l’administration et la campagne agri-
cole 2025-2026.

LES INDEMNISATIONS DES
SINISTRÉS À FINALISER

À l’ouverture de la réunion, le prési-
dent de la République a salué la rapi-
dité avec laquelle les opérations d’in-
demnisation des victimes des incen-
dies ont été engagées, particulièrement
dans la wilaya de Jijel, considérée com-
me la plus touchée.
Abdelmadjid Tebboune a toutefois ins-
truit le gouvernement de finaliser, dans
les meilleurs délais, l’ensemble des
procédures d’indemnisation qui res-
tent éventuellement en suspens.
Le chef de l’État a également réaffirmé
la solidarité de l’État envers les ci-
toyens affectés par ces incendies, sou-
lignant la nécessité de poursuivre l’ac-
compagnement des familles sinistrées.

PROTECTION CIVILE : HAUSSE
DES SALAIRES ET RENFORCE-

MENT DES MOYENS
Le Conseil des ministres a également
examiné la révision du statut particu-
lier et du régime indemnitaire des per-
sonnels de la Protection civile.
Le président Tebboune a ordonné une
augmentation globale des salaires des
personnels de ce corps, notamment à
travers la révision des points indiciai-
res.
La nouvelle organisation devra égale-
ment revoir l’échelle des grades afin
de mieux prendre en compte les spé-
cialisations ainsi que la nature des mis-
sions exercées par les personnels ad-
ministratifs et opérationnels.
Les indemnités accordées aux agents
intervenant sur le terrain et à leurs fa-
milles devront également faire l’objet
d’une réévaluation.
Le chef de l’État a, par ailleurs, insisté
sur la nécessité d’assurer une forma-
tion continue aux personnels de la Pro-
tection civile tout au long de leur car-
rière, afin de maintenir un haut niveau
de préparation face aux risques et aux
situations d’urgence.

DES ÉQUIPEMENTS SUPPLÉ-
MENTAIRES CONTRE LES

INCENDIES
Le président de la République a égale-
ment donné des instructions pour

moderniser les équipements et les
moyens techniques utilisés par la Pro-
tection civile.
Il a notamment ordonné l’acquisition
d’équipements de pointe ainsi que
l’élaboration d’un programme permet-
tant leur renouvellement.
Des points et centres de surveillance
devront également être créés, en coor-
dination avec le ministère de l’Agri-
culture, dans les zones caractérisées
par une forte densité forestière.
La flotte d’avions destinés à la lutte
contre les incendies devra, quant à elle,
être renforcée progressivement en fonc-
tion des possibilités d’acquisition sur
le marché international.
Le Conseil des ministres a aussi déci-
dé d’institutionnaliser le volontariat
saisonnier au sein de la Protection ci-
vile, avec la mise en place d’un dispo-
sitif destiné à assurer une protection
adaptée aux volontaires.

HADJ : LE COÛT FIXÉ À 820 000
DINARS

Concernant le Hadj, le président Ab-
delmadjid Tebboune a décidé, sur pro-
position du ministre des Affaires reli-
gieuses et des Wakfs, de soutenir fi-
nancièrement le coût du pèlerinage.
Le montant à la charge des pèlerins a
ainsi été fixé à 82 millions de centi-
mes, soit 820 000 dinars, pour l’en-
semble des pèlerins algériens.
Selon les éléments présentés lors du
Conseil des ministres, cette décision
intervient alors que le coût du Hadj a
enregistré une hausse d’environ sept
millions de centimes cette saison.

VERS UNE INTEROPÉRABILITÉ
NUMÉRIQUE ENTRE LES

INSTITUTIONS
La réunion a également porté sur l’in-
teropérabilité numérique entre les dif-
férentes institutions et instances de
l’État.
Le président Tebboune a ordonné
l’élaboration d’un décret présidentiel
portant sur le plan d’interopérabilité
numérique sécurisée et définissant les
missions des organes et institutions
concernés.
Le dispositif devra associer les diffé-
rents secteurs sous la supervision du
Haut-Commissariat à la numérisation.
Les wilayas devront également être
intégrées à ce système afin de faciliter
l’enregistrement et l’échange des don-
nées locales, avec une attention parti-
culière accordée à la protection des
données personnelles des citoyens.

AGRICULTURE : RENFORCER
LE SUIVI DE LA CAMPAGNE

CÉRÉALIÈRE
S’agissant de la campagne de mois-
son-battage 2025-2026, le président
de la République a demandé la mise en
place d’un suivi régulier des opéra-
tions.
Le ministre de l’Agriculture devra pré-
parer un bulletin mensuel permettant
de suivre les taux et les volumes de
production des différentes céréales,
notamment le blé tendre et le blé dur.
Les walis sont également appelés à
suivre de près le déroulement de la
campagne dans leurs territoires res-
pectifs.
Le président a, en outre, ordonné la
numérisation immédiate du système
de dépôt des récoltes agricoles auprès
des agences régionales de l’Office al-
gérien interprofessionnel des céréales,
en coordination avec l’Office national
des statistiques.

UNE NOUVELLE APPROCHE
POUR RÉDUIRE LES IMPORTA-

TIONS
Le ministre de l’Agriculture a égale-
ment reçu pour instruction de revoir
le fonctionnement et les missions de
l’Office algérien interprofessionnel des
céréales ainsi que des instituts spécia-
lisés du secteur.
L’objectif affiché est d’améliorer leurs
performances et de renforcer leur mo-
dernisation.
Le gouvernement devra également éla-
borer une nouvelle loi d’orientation
agricole comprenant notamment des
mécanismes permettant d’adapter l’af-
fectation des surfaces cultivées aux
besoins de production.
Cette approche vise à renforcer la pro-
duction nationale et à réduire progres-
sivement la dépendance aux importa-
tions agricoles.

IRRIGATION : RECOURS ACCRU
AUX EAUX USÉES TRAITÉES

Le président de la République a enfin
ordonné le lancement d’un program-
me national de recensement et d’ana-
lyse des sols agricoles.
Cette opération devra être menée en
coordination avec les laboratoires spé-
cialisés afin d’identifier et de classer
les différents types de terres agricoles
dans les zones cultivées.
Abdelmadjid Tebboune a également
appelé à développer l’utilisation des
eaux usées traitées pour l’irrigation,
dans le but de réduire la dépendance
de l’agriculture aux seules précipita-
tions. Cette orientation intervient alors
que le secteur de l’Hydraulique vise à
atteindre un taux de récupération de
60 % des eaux usées.

Le ministre d'Etat, ministre des
Affaires étrangères, de la

Communauté nationale à l'étranger
et des Affaires africaines, Ahmed
Attaf, a rencontré, à New York, le
Secrétaire général de la Ligue arabe,
Nabil Fahmy, dans le cadre de sa
participation aux travaux du débat
général de haut niveau de la 81e
session de l'Assemblée générale des
Nations unies, indique dimanche un
communiqué du ministère.
La rencontre a permis aux deux par-
ties d'échanger les vues sur les prin-
cipales questions, échéances et ac-
tivités inscrites à l'agenda de la Li-
gue arabe, ainsi que sur la situation
dans la région arabe et les derniers
développements au Moyen-
Orient, notamment dans les terri-
toires palestiniens occupés, et les
moyens d'intensifier le soutien en
faveur de la cause palestinienne au
sein de l'Organisation des Nations
unies, précise le communiqué.
Les deux parties ont également
abordé le rôle mené par l'Algérie en
faveur de la réforme et du dévelop-
pement des mécanismes de travail
de la Ligue arabe, en vue de lui per-
mettre de répondre efficacement
aux défis auxquels fait face la Na-
tion arabe, selon la même source.
Le ministre d'Etat a aussi rencon-
tré le chargé de la gestion du minis-
tère libyen des Affaires étrangères,
Taher Al-Baour, avec lequel il a
abordé les derniers développe-
ments de la situation en Libye et
les démarches visant à faire avan-
cer le processus politique pour
préparer la voie au rétablissement
de la sécurité et de la stabilité en
Libye, ajoute le communiqué.
A cette occasion, le ministre d'Etat
a réaffirmé la position constante
de l'Algérie en faveur de l'unité, de
la souveraineté et de l'intégrité ter-
ritoriale de la Libye, soulignant la
nécessité de parvenir à un règle-
ment politique global de la crise li-
byenne, fondé sur la conduite li-
byenne du processus politique et
la préservation de l'unité de l'Etat
et de ses institutions, afin de ré-
pondre aux aspirations du peuple
libyen frère à la stabilité et à la pros-
périté.
Les deux parties sont convenues
aussi de la nécessité d'intensifier la
concertation et la coordination et
de renforcer les efforts conjoints
pour faire face aux défis communs
dans la région sahélo-saharienne,
afin de contribuer à l'ancrage des
fondements de la paix, de la sécu-
rité et de la stabilité dans la région
tout entière.
Dans le cadre de ses rencontres
avec nombre de ses homologues à
New York, M. Attaf s'est entre-
tenu avec le ministre des Affaires
étrangères de la République
d'Ouganda, Adonia Ayebare, sur les
différents aspects de la coopéra-
tion bilatérale et les moyens de la
promouvoir et de la diversifier pour
couvrir tous les domaines priori-
taires pour les deux pays frères,
conformément à l'esprit d'amitié et
de solidarité qui les unit, poursuit
le communiqué.
Les deux parties ont également
évoqué les questions de dévelop-
pement et l'importance de renfor-
cer la coopération internationale
pour atteindre les Objectifs de dé-
veloppement durable (ODD) à l'ho-
rizon 2030, notamment pour les
pays et les peuples du continent

africain.
La rencontre a aussi été l'occasion
d'aborder les préparatifs de la réu-
nion ministérielle du Mouvement
des non-alignés (MNA), prévue à
Kampala avant la fin de l'année en
cours, l'accent ayant été mis sur la
nécessité de poursuivre la coordi-
nation et la concertation entre les
deux pays en vue d'assurer la réus-
site de cette importante échéance.
M. Attaf s'est, en outre, entretenu
avec son homologue de la Républi-
que de Sierra Leone, Mohamed Ra-
hman Swaray, avec lequel il a
échangé sur l'état des relations bi-
latérales et les moyens de les his-
ser à des niveaux supérieurs, souli-
gnant l'importance de renforcer la
concertation sur les questions ré-
gionales et internationales d'inté-
rêt commun.
Dans ce cadre, MM. Attaf et
Swaray ont évoqué la coordination
fructueuse entre les deux pays du-
rant leur mandat en tant que mem-
bres non permanents du Conseil
de sécurité, notamment dans le ca-
dre du mécanisme "A3".
Le ministre d'Etat a, à cette occa-
sion, félicité son homologue sierra-
léonais pour la précieuse contribu-
tion de son pays, en sa qualité de
président du Comité des dix chefs
d'Etat et de Gouvernement de
l'Union africaine sur la réforme du
Conseil de sécurité des Nations
unies.
M. Attaf s'est aussi entretenu avec
le Directeur exécutif par intérim du
Programme alimentaire mondial
(PAM), Carl Skau, les discussions
ayant porté sur les moyens de ren-
forcer la coopération entre l'Algé-
rie et le PAM en vue de répondre
aux besoins humanitaires et de sou-
tenir les catégories les plus vulné-
rables, notamment face à l'aggrava-
tion des crises et à leurs répercus-
sions sur la sécurité alimentaire,
particulièrement en Afrique et au
Moyen-Orient.
Les deux parties ont, en outre, exa-
miné les défis majeurs auxquels fait
face le PAM à Ghaza, notamment
à l'approche de l'hiver, ainsi que le
renforcement de ses efforts pour
garantir une réponse efficace et
poursuivre l'aide nécessaire aux be-
soins humanitaires des réfugiés sa-
hraouis.
Le ministre d'Etat a, par ailleurs,
reçu la présidente du Comité inter-
national de la Croix-Rouge (CICR),
Mirjana Spoljaric Egger, avec la-
quelle il a examiné les voies et
moyens d'approfondir la coopéra-
tion bilatérale dans les domaines
liés au renforcement du respect du
droit international humanitaire,
ainsi que les défis posés par les
nouvelles technologies et l'évolu-
tion effrénée de l'intelligence artifi-
cielle, et ceux liés à l'application du
droit international humanitaire
dans les guerres navales.
Les deux parties ont aussi évoqué
les préparatifs de la Conférence in-
ternationale de haut niveau "Pro-
téger l'humanité en temps de
guerre", prévue en décembre pro-
chain en Jordanie, qui participe de
l'initiative mondiale visant à ren-
forcer le respect du droit interna-
tional humanitaire, et dans le cadre
de laquelle l'Algérie copréside, avec
la Slovénie, la Sierra Leone et le
Costa Rica, le groupe de travail sur
la protection des infrastructures
civiles. APS
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Sécurité hydrique

La station de dessalement du Cap Blanc

atteint 100 millions de m³ d’eau produite

CHUO

Organisation des troisièmes Journées d’endocrinologie,

de diabétologie et des maladies métaboliques à Oran

Rentrée scolaire 2026-2027

Le CRA lance une campagne nationale de sensi-
bilisation en milieu scolaire

Le Croissant-Rouge algérien (CRA) lance, à l'occasion de la rentrée
scolaire, une campagne nationale de sensibilisation au profit des

élèves à travers les différentes wilayas du pays, visant à renforcer la
sensibilisation et à promouvoir les comportements positifs en milieu
scolaire, indique dimanche un communiqué de cette organisation.
Le lancement de cette campagne, en partenariat avec l'opérateur de télé-
phonie mobile Mobilis, s'inscrit dans le cadre d'"un programme national
qui s'étend sur toute l'année scolaire 2026-2027, prévoyant des activités
de terrain visant à accompagner les élèves tout au long de l'année par la
sensibilisation et la pratique".
Dans le cadre de cette campagne, les comités du CRA dans les wilayas
et au niveau local sont mobilisés pour organiser des rencontres, des
ateliers et des activités de sensibilisation destinés aux élèves, portant
notamment sur "le bénévolat et l'esprit de solidarité, la préservation de
l'environnement, le reboisement, la prévention sanitaire des maladies
transmissibles, les premiers secours, la sécurité routière, la sensibilisa-
tion aux questions de sécurité et les bons réflexes à adopter en cas
d'urgence, et les numéros d'urgence et les moyens de demander de l'aide".
Le programme prévoit également des séances pratiques de premiers
secours, permettant aux élèves d'acquérir les connaissances de base né-
cessaires pour sauver des vies.
Cette campagne se poursuivra tout au long de l'année scolaire à travers
"un programme renouvelé faisant de la sensibilisation, de l'information
et des premiers secours une composante de la présence du CRA sur le
terrain en milieu scolaire".

Le secteur de la solidarité nationale finalise
les préparatifs pour accueillir les élèves
aux besoins spécifiques

Le secteur de la solidarité nationale a finalisé l'ensemble des prépara
tifs pour accueillir les élèves aux besoins spécifiques dans des con-

ditions appropriées, en prévision de la rentrée scolaire 2026-2027, indi-
que dimanche un communiqué du ministère de la Solidarité nationale, de
la Famille et de la Condition de la femme.
"En prévision de la rentrée scolaire 2026-2027, et conformément aux
orientations de la ministre de la Solidarité nationale, de la Famille et de la
Condition de la femme, Soraya Mouloudji, visant à garantir une rentrée
scolaire réussie pour les élèves aux besoins spécifiques, le secteur de la
solidarité nationale a finalisé l'ensemble des préparatifs nécessaires pour
les accueillir dans des conditions appropriées, tenant compte de leurs
besoins", précise la même source.
Le programme mis en œuvre, dans ce cadre, à travers les différents
établissements et centres d'éducation et d'enseignement spécialisés et
aux niveaux des classes spéciales ouvertes au sein des établissements de
l'éducation nationale prévoyait "des opérations d'aménagement et d'équi-
pement, la mise à disposition des moyens pédagogiques et techniques
nécessaires, ainsi que la finalisation des dispositions relatives aux staffs
pédagogiques et à l'encadrement éducatif et psychosocial".
Dans ce contexte, et conformément aux instructions de la ministre, "les
directeurs de wilaya poursuivent, à la veille de la rentrée scolaire, leurs
visites de terrain à travers les différents établissements spécialisés, afin
de s'assurer que les mesures nécessaires à l'accueil des élèves dans des
conditions appropriées ont été prises".

La station de dessalement d’eau
de mer du Cap Blanc, dans la
wilaya d’Oran, a atteint, le 18

du mois en cours une production cu-
mulée de 100 millions de mètres cu-
bes d’eau dessalée produite et desti-
née à la consommation, depuis son
entrée en exploitation, a annoncé la
Société algérienne de dessalement de
l’eau, filiale du groupe Sonatrach.
Cette performance constitue une
étape importante dans le fonction-
nement de cette infrastructure stra-
tégique et traduit les efforts conti-
nus des cadres et travailleurs de la

station, ainsi que leur engagement à
assurer la continuité du service public
et à maintenir les niveaux de perfor-
mance et de fiabilité de l’installation.
À travers cette production, la station
contribue au renforcement de la sécu-
rité hydrique et à la stabilité de l’ap-
provisionnement en eau potable, tout
en confirmant l’importance des infras-
tructures de dessalement dans le dis-
positif national de l’eau.
Le dessalement de l’eau de mer per-
met en effet de valoriser les ressour-
ces hydriques non conventionnelles et
de renforcer la capacité de l’Algérie à

assurer une ressource en eau durable,
dans le cadre de la politique nationale
visant à consolider la sécurité hydri-
que.
La Société algérienne de dessalement
de l’eau réaffirme, à cette occasion,
son engagement à poursuivre ses mis-
sions avec responsabilité et dispo-
nibilité, en mobilisant ses moyens
humains et techniques afin de ga-
rantir la continuité de la production
et la qualité du service, au bénéfice
du citoyen et en soutien aux efforts
nationaux dans le domaine de la sé-
curité hydrique. RL

Les « Troisièmes Journées d’en
docrinologie, de diabétologie et

des maladies métaboliques » ont été
organisées à Oran, à l’initiative de la
clinique « Larribère », sous la super-
vision du professeur Baghous
Houssam, en partenariat avec la So-
ciété algérienne de diabétologie
(SADIAB) et la Société algérienne
d’endocrinologie (SAEM), en pré-
sence de la docteure Lagha Hayet, re-
présentante de la Direction de la santé
et de la population de la wilaya
d’Oran, ainsi que de plusieurs ensei-
gnants, experts et représentants des
médias.
Dans une allocution de bienvenue pro-
noncée au nom du directeur général du

Centre hospitalo-universitaire d’Oran
Achouri Madjid, le professeur Messid
a souhaité la bienvenue aux partici-
pants et souligné l’importance de cette
rencontre scientifique pour accompa-
gner les avancées qualitatives que con-
naît le secteur médical. Placées sous le
thème de l’innovation et de l’intelli-
gence artificielle, les interventions ont
notamment porté sur l’intelligence ar-
tificielle et la médecine personnalisée,
à travers l’examen des moyens d’inté-
grer les algorithmes et les technologies
modernes afin d’améliorer la précision
du diagnostic et d’adapter les traite-
ments aux besoins de chaque patient.
Les participants ont également abordé
les dernières avancées en matière de

technologies d’imagerie médicale et de
diagnostic précoce des maladies en-
docriniennes et du diabète. La rencon-
tre constitue également un espace
d’échange d’expertises et d’expérien-
ces entre spécialistes, dans l’objectif
de contribuer au développement des
meilleures pratiques médicales au sein
des établissements hospitaliers et à
l’amélioration de la prise en charge
sanitaire.
La direction du Centre hospitalo-uni-
versitaire d’Oran réaffirme son sou-
tien aux initiatives scientifiques favo-
risant le rapprochement entre techno-
logie et innovation, au service de
l’amélioration de la qualité des soins
prodigués aux patients. RL

DSP
Une formation sur le dossier médical électronique a

u profit des membres de la Commission du Hadj
Dans le cadre de la poursuite de la
stratégie du ministère de la Santé vi-
sant à renforcer la numérisation et à
moderniser les méthodes de gestion et
de prise en charge sanitaire, et en ap-
plication des instructions du ministre
de la Santé, le professeur Mohamed
Seddik Aït Messaoudane, une nouvelle
session de formation consacrée au
système du dossier médical électroni-
que (DME) s’est tenue à Oran.
Cette formation s’est déroulée sous la
supervision de Kasi Abdallah, direc-
teur de la Santé et de la Population de
la wilaya d’Oran, et de Naïr
Abdelkader, directeur de l’Établisse-
ment public de santé de proximité Es-

Seddikia.
La Direction de la Santé et de la Popu-
lation de la wilaya d’Oran a accueilli
cette session destinée aux membres de
la Commission du Hadj, composée
notamment de médecins spécialistes
en psychiatrie et de médecins généra-
listes, avec la participation du Dr
Djelat Mourad et de Saddam Kamel.
Cette session vise à renforcer la maî-
trise de l’utilisation du système du
dossier médical électronique et à ac-
compagner les professionnels concer-
nés dans l’adaptation aux exigences du
travail numérique. La formation a été
animée par la docteure Betouaf,
encadreuse régionale, qui a présenté

aux participants des explications ainsi
que des applications pratiques leur
permettant de mieux comprendre les
mécanismes d’utilisation du système
et d’exploiter ses différentes fonction-
nalités dans le cadre de leurs missions
sanitaires.
Cette formation revêt une importance
particulière puisqu’elle s’inscrit dans
le cadre de la préparation des missions
sanitaires liées à la saison du Hadj, à
travers le renforcement de la prépara-
tion des compétences médicales,
l’amélioration de la coordination et
l’adoption d’outils numériques con-
tribuant à l’organisation et au suivi des
données sanitaires. RL
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Banque d'Algérie

L'affacturage officiellement

introduit sur le marché algérien

La HATPLC participe à une conférence

sur les flux financiers illicites

et la récupération des actifs en Afrique

La Haute autorité de transparence, de prévention et de lutte contre la
corruption (HATPLC) a participé aux travaux d'une conférence,

organisée par le Centre de recherches et d'études anti-corruption en
Afrique (CEREAC), en coordination avec le secrétariat général de l'As-
sociation des autorités anti-corruption d'Afrique (AAACA), sur "les
flux financiers illicites et la récupération des actifs en Afrique", indique
un communiqué de la HATPLC.
La HATPLC a pris part, vendredi, à cette visioconférence, aux côtés de
représentants du ministère de la Justice, de l'Office central de répres-
sion de la corruption (OCRC) et de la Cellule de traitement du rensei-
gnement financier (CTRF).
La conférence a porté sur "les principaux défis actuels liés aux flux
financiers illicites dans le continent africain, l'examen des mécanismes
et des stratégies régionales et internationales à même de renforcer les
efforts de suivi des flux financiers illicites et la récupération des actifs
issus des pratiques de corruption".
Cette rencontre virtuelle a également constitué "un espace d'échange
des expertises, des expériences et des meilleures pratiques entre les
instances et les établissements africains en charge de la lutte contre la
corruption, à même de contribuer au renforcement de la coopération et
de la coordination régionale et internationale, en vue de développer les
mécanismes de lutte contre les flux financiers illicites et de soutenir les
efforts communs visant à récupérer les actifs et à renforcer les valeurs
d'intégrité, de transparence et de gouvernance des ressources dans le
continent africain", conclut le communiqué.

Transport ferroviaire minier

Accord de coopération

entre l'ENCC et le groupe Ferrovial

L'Entreprise nationale de charpente et chaudronnerie (ENCC SPA),
filiale de la Société nationale de sidérurgie (Holding SNS), et le

groupe Ferrovial ont signé un accord-cadre de coopération industrielle
dans le domaine de transport ferroviaire minier, notamment pour la
fabrication de wagons destinés au transport de phosphate, a indiqué le
holding dans un communiqué.
Cet accord "stratégique" s'inscrit dans le cadre du soutien et du déve-
loppement de l'industrie nationale ferroviaire et de la valorisation des
ressources minières du pays, notamment à travers la mise en oeuvre
d'un programme national de fabrication de wagons destinés aux pro-
duits miniers, principalement au service de la chaîne de transport du
phosphate, précise la même source.
Cette coopération, fondée sur la mise en commun des expertises, des
compétences et des capacités industrielles des deux parties, vise à por-
ter le taux d'intégration nationale à plus de 70 %, à réduire la dépendan-
ce aux importations d'équipements ferroviaires spécialisés, ainsi qu'à
développer les compétences techniques nationales. Elle vise également
à créer de la valeur ajoutée et des emplois qualifiés, ainsi qu'à contribuer
à la mise en place d'une filière nationale de fabrication de wagons de
transport ferroviaire spécialisés, ajoute le communiqué.
"Cet accord constitue une étape importante dans la promotion du pro-
duit national, le renforcement de la souveraineté industrielle et l'accom-
pagnement des grands projets structurants dans les secteurs des mines
et du transport ferroviaire", selon la même source.

Adjal préside une réunion restreinte

sur la rationalisation de la consommation

de gaz et la coopération africaine

Jijel

Clôture de l’initiative médicale spécialisée

au profit des victimes des incendies

Un règlement de la Banque d'Al
gérie vient d'être publié au
Journal officiel (JO) n 67,

fixant les conditions d'exercice de l'ac-
tivité de l'affacturage, une technique
de financement à court terme permet-
tant aux entreprises de céder leurs
créances à une banque.
L'affacturage, ou factoring, est une
opération par laquelle l'adhérent trans-
fère, dans le cadre d'une convention
écrite avec effet subrogatoire, ses
créances commerciales sur ses clients
(débiteurs), à une banque ou à un éta-
blissement financier (factor) qui
moyennant rémunération lui règle fer-
me le montant intégral de la créance
transférée en supportant le risque de
non-remboursement, est-il expliqué
dans le règlement, n 26-03 adopté le
13 août dernier.
Les opérations d'affacturage sont réa-
lisées sur la base d'un contrat établi
par écrit, conclu préalablement à tout
financement accordé par le factor.
Pour être éligibles aux opérations d'af-
facturage, les créances commerciales

constatées par des factures ou autres
documents équivalent, doivent, sous
la responsabilité de l'adhérent, être
"certaines, liquides et déterminées
dans leur montant", ne pas faire l'ob-
jet d'une contestation de la part du
débiteur et doivent être assorties
d'une échéance de paiement inférieu-
re à six mois à compter de la date de
facturation. Les créances concer-
nées ne doivent pas être éteintes,
en tout ou en partie, par paiement,
par compensation avec des dettes
vis-à-vis du débiteur ou par tout
autre mode légal d'extinction des
obligations.
En outre, elles doivent être librement
transmissibles et ne faire l'objet d'aucu-
ne interdiction légale, réglementaire ou
contractuelle de transfert des droits
de créance opposable au factor.
Les créances ne doivent pas non plus
être grevées, à la date du transfert,
d'une cession, d'un nantissement ou
de toute autre sûreté ou charge sus-
ceptible d'affecter les droits du factor.
Elles ne doivent pas, également, por-

ter sur un débiteur en situation de ces-
sation des paiements, de redressement
judiciaire, de liquidation des biens ou
dans toute situation similaire, ni faire
l'objet, à la date du transfert, d'une pro-
rogation d'échéance, pour tout ou par-
tie de leur montant, sous quelque for-
me que ce soit. Selon le règlement, la
subrogation emporte, de plein droit,
le transfert au factor, de l'ensemble des
droits et sûretés attachés aux créances
commerciales transférées.
Elle s'opère du seul fait de la mise à
disposition, au profit de l'adhérent, des
sommes correspondantes aux créan-
ces transférées au factor.
La subrogation est opposable au dé-
biteur sans qu'il soit nécessaire de re-
cueillir son consentement. Par ailleurs,
les banques et les établissements fi-
nanciers sont tenus de déclarer à la
centrale des risques entreprises et
ménages les données relatives aux opé-
rations d'affacturage, conformément
aux dispositions réglementaires en vi-
gueur, souligne la Banque d'Algérie
dans son règlement. APS

Dans le cadre des efforts du minis
tère de la Santé visant à assurer

une prise en charge optimale et spé-
cialisée des victimes des incendies
ayant touché la wilaya de Jijel, l’Éta-
blissement public hospitalier (EPH)
Tahir a accueilli l’étape finale de l’ini-
tiative médicale spécialisée consacrée
au suivi des personnes affectées.
Cette initiative a réuni des compéten-
ces médicales spécialisées en chirur-
gie plastique reconstructrice et esthé-
tique ainsi qu’en chirurgie des brûlu-
res.
La dernière étape a notamment connu
la participation de la docteure
Boumaaza Asmaa, maître-assistante
hospitalo-universitaire en chirurgie
plastique reconstructrice et esthétique
et chirurgie des brûlures à l’établisse-
ment spécialisé dans les brûlures
d’Oran, ainsi que de la docteure Gouila
Mayssa, praticienne spécialiste assis-
tante en chirurgie plastique
reconstructrice et esthétique et chirur-
gie des brûlures à l’EPH de Jijel.
Les deux praticiennes ont été ac-
cueillies par Belbach Mustapha, di-

recteur de l’EPH Tahir, et Megrani
Adlane, président du conseil médical,
avant que l’équipe médicale ne rejoi-
gne le bloc opératoire, où deux salles
d’opération ont été mobilisées pour
assurer la prise en charge des cas con-
cernés.
Le programme a porté sur la prise en
charge médicale et chirurgicale de dix
patients victimes des incendies, dont
quatre ont été transférés de l’EPH El
Milia vers l’EPH Tahir afin de pour-
suivre leur prise en charge médicale et
chirurgicale.
Les interventions ont été réalisées au
niveau du bloc opératoire, avec la pré-
sence et la participation des praticiens
spécialisés en chirurgie, anesthésie et
réanimation de l’établissement, dans
le cadre d’une coordination entre les
différentes équipes médicales et para-
médicales, afin d’assurer la continuité
des soins et le suivi des patients selon
leurs besoins de santé.
À l’issue de cette initiative, une céré-
monie a été organisée en hommage aux
efforts déployés dans le cadre de cette
prise en charge spécialisée. Des dis-

Le ministre de l'Energie et des Energies renouvelables, Mourad Ad
jal, a présidé, une réunion de travail restreinte sur la rationalisation

de la consommation de gaz et la coopération africaine dans le secteur,
indique un communiqué du ministère.
Cette réunion a permis de passer en revue la situation de la consomma-
tion de gaz et d'examiner les moyens permettant de rationaliser son
utilisation afin d'en améliorer l'efficacité.
La réunion a également porté sur la coopération africaine et les modali-
tés de suivi des différents aspects y afférents, de manière à renforcer le
partenariat dans le domaine énergétique. Au terme de la réunion, le
ministre a insisté sur la poursuite des efforts visant à ancrer une culture
de consommation rationnelle de l'énergie, ainsi que sur le renforcement
de la coopération énergétique avec les pays africains, au service des
intérêts communs et du développement durable.

tinctions ont notamment été remises
à la professeure Abidi Fadhila, à la
docteure Boumaaza Asmaa et à la
docteure Gouila Mayssa, sous forme
de certificats de reconnaissance et de
présents symboliques, en témoignage
de gratitude pour leur contribution à
la prise en charge médicale et chirurgi-
cale spécialisée des victimes des in-
cendies.
Cette initiative s’est achevée dans un
esprit de coopération, de solidarité et
d’échange d’expertises entre les com-
pétences médicales et les établisse-
ments de santé, mettant en évidence
l’importance du travail collectif dans
la prise en charge des situations ex-
ceptionnelles et la mobilisation de l’ex-
pertise médicale au service des pa-
tients. La direction de l’établissement
a, à cette occasion, exprimé ses remer-
ciements aux compétences médicales
ayant participé à cette initiative, ainsi
qu’à l’ensemble des équipes médica-
les et paramédicales, d’anesthésie et
de réanimation ayant contribué à sa
réussite et à la prise en charge des
victimes des incendies. R L
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"Katma" ouvre la saison du Théâtre

national algérien

Semaine coréenne 2026

Concours de chant

et de danse K-Pop à Alger

Le "K-POP Festival 2026", un
concours de chant et de dan-

se organisé dans le cadre de la "Se-
maine coréenne à Alger" par l'am-
bassade de la République de Co-
rée en Algérie, a été animé, ven-
dredi soir, par une dizaine de can-
didats, dont les lauréats, Dina Si-
rine Khiari pour le chant et Ahlem
Zerrouk pour la danse.
Accueilli à la salle Ibn-Khaldoun,
de l'Etablissement Arts et Cultu-
re de la wilaya d'Alger, ce con-
cours-spectacle s'est déroulé en
présence de l'ambassadeur de la
République de Corée Min Kyung
Tae, ainsi que leur invitée, la jeu-
ne comédienne Ritaj Abdellah qui
a brillamment campé le rôle de
"Fatma" dans le feuilleton épo-
nyme réalisé en 2025 par Djaffar
Gacem.
"L'engouement des jeunes Algé-
riens pour la K-Pop est croissant",
a affirmé l'ambassadeur de la Ré-
publique de Corée, ajoutant que
de nouvelles perspectives
s'ouvrent à la coopération cultu-
relle algéro-coréenne, à travers une
dynamique qui favorise le déve-
loppement des échanges, notam-
ment dans l'enseignement univer-
sitaire, la langue, la formation pro-
fessionnelle et le cinéma.
"La coproduction audiovisuelle,
notamment autour de la série al-
gérienne "Fatma", diffusée pen-
dant le Ramadhan et qui doit re-
présenter l'Algérie aux "Seoul In-
ternational Drama Awards 2026
en Corée du Sud", ainsi que l'inté-
gration des nouvelles technologies
dans les arts apparaît, entre autres
pistes envisagées pour renforcer
durablement les liens indiqués
entre les deux pays", a le diplo-
mate.
La coproduction de films ou de
séries télévisées, at-il poursuivi,
réunissant l'"expertise coréenne en
matière de narration et les paysa-
ges époustouflants de l'Algérie, de
l'éclat bleuant de la Méditerranée
à la majesté du Sahara rouge per-
mettre de produire des œuvres de
portée mondiale susceptibles de
captiver les publics du monde
entier".
"En associant le riche patrimoine
historique et le talent artistique
créatif de l'Algérie aux capacités
techniques et numériques de la
Corée, nous pouvons créer des
exemples concrets de respect
mutuel, d'innovation et de pros-
périté culturelle partagée", a con-
clu Min Kyung Tae.
La soprano-lauréate Dina Sirine
Khiari, qui compte déjà à son ac-

tif quelques apparitions dans le
charisme d'une cantatrice confir-
mée avec l'Orchestre symphoni-
que de l'Opéra d'Alger, a concou-
ru aux côtés de Rania Zebdji, Ly-
dia Issaadi et Radja Kettouche.
Pour sa part, la gagnante du con-
cours de danse, la jeune Ahlem
Zerrouk est entrée en compétition
avec Hanen Soltani, l'Ensemble
mixte, "Dream Zone" (neuf per-
sonnes) et la jeune Djamila Der-
rahi, respectivement distingués
des 1er, 2e et 3e prix spécial (Po-
pularity Awards), ainsi que le jeu-
ne Mohamed Mehadjebia.
Le jury était composé, côté algé-
rien, du chorégraphe et directeur
artistique, Habib Tata et de la chan-
teuse et auteure, Nawel Mebarek,
soutenus par les Sud-Coréens,
spécialistes en arts de la scène,
Seo Alyerin et Ko Juyoung.
Les prestataires en concours de
chant ont été évalués sur, entre
autres critères, "la performance
vocale, la prononciation et l'ex-
pression", alors que pour les can-
didats de la catégorie danse, l'ap-
préciation s'est faite autour des
aspects artistiques et techniques
(chorégraphie, expression faciale
et corporelle, ainsi que la pres-
tance). Les lauréats de ce concours
ont chanté et dansé sur des pièces
musicales tirées du genre K-Pop
(Korean Pop), une musique nu-
mérique, se caractérisant par une
combinaison de sons électroni-
ques de genres comme le hip-hop,
la R&B et la dance pop, avec l'uti-
lisation intensive de synthétiseurs
et de boîtes à rythmes.
Les sonorités de ce nouveau gen-
re musical apparu en Corée du Sud
à la fin des années 1990 sont sou-
vent synthétiques et "assistées par
ordinateur" (MAO), au-delà des
instruments acoustiques qui peu-
vent également être intégrés tels
que les pianos et les guitares.
Prévue de septembre à novembre
prochain, la "Semaine coréenne
2026" se veut un rendez-vous
culturel destiné à faire découvrir
au public algérien les différentes
facettes de la culture coréenne.
Au menu de cette semaine, la gas-
tronomie, "K-Food experience",
événement présenté le 12 septem-
bre dernier, le "K-Pop Festival",
le "Korean Speaking Contest"
(concours d'expression orale en
Coréen / 8 octobre), la "conféren-
ce Corée-Algérie sur les stratégies
d'avenir" (le 3 novembre) et le "K-
Story Festival" qui portera sur la
présentation de deux films coréens
le 7 novembre prochain.

Pour le Festival international de la miniature et de l’enluminure

Tlemcen s’apprête à accueillir

224 artistes de 29 pays

Une opération de tri et de sé
lection des œuvres présentées
par des artistes, femmes et

hommes, venus de l'intérieur comme
de l'extérieur du pays, vient d'aboutir
dans le cadre du Festival culturel in-
ternational de la miniature et des arts
de l'enluminure de Tlemcen, qui se
tiendra du 30 novembre au 3 décem-
bre prochains . Selon l'annonce offi-
cielle, la commission chargée de cette
sélection a fondé ses choix sur plu-
sieurs critères précis.
Il s’agit notamment du thème abordé,
la qualité artistique du travail présen-
té, ainsi que "l'écart volontaire vis-à-
vis des symboles religieux et des con-
trastes de couleurs jugés excessifs."
comme indiqué dans le communiqué
publié sur la page Facebook du festi-
val.
Cette opération de tri et de sélection a
été supervisée par une commission
composée de trois enseignants. Mo-

hamed Bouthelidja, en qualité de pré-
sident, ainsi que Abdelkader Boumaa-
la et Mustapha Belarbi, en tant que
membres. Selon les chiffres communi-
qués, le nombre total d'inscrits, tant à
l'intérieur qu'à l'extérieur du pays, s'est
élevé à 224 participants, enregistrés
via la plate-forme d'inscription et par
courrier électronique, en provenance
de pas moins de 29 pays différents .
une participation qui témoigne, selon
les organisateurs, du rayonnement in-
ternational de ce festival.
Parmi les catégories retenues figure
notamment celle de l'" Enluminure et
Miniatures ", qui rassemble à elle seu-
le des artistes venus d'horizons parti-
culièrement variés.
Les listes déjà communiquées font
apparaître la participation de créateurs
originaires du Sultanat d'Oman, de
Bahreïn, d'Égypte, de Jordanie, d'In-
de, d'Irak, d'Ouzbékistan, du Pakis-
tan, d'Iran, du Japon, de Turquie, du

Nigeria, du Yémen, d'Arabie saoudite
et de Russie. Cette diversité géogra-
phique illustre la portée véritablement
internationale du festival, qui parvient
à réunir, autour des arts de l'enlumi-
nure et de la miniature, des traditions
artistiques issues du Moyen-Orient,
du Maghreb, d'Asie du Sud, d'Asie
centrale, d'Extrême-Orient, ainsi que
d'Afrique subsaharienne et d'Europe
de l'Est.
Au-delà de la seule diversité des par-
ticipants, l'accent mis par la commis-
sion sur la qualité technique des
œuvres, la pertinence du thème traité,
ainsi que l'exigence d'un certain équili-
bre chromatique et d'une distance vis-
à-vis des symboles religieux, témoi-
gne d'une volonté affirmée de préser-
ver un cadre artistique rigoureux,
ouvert à la diversité des expressions
culturelles tout en respectant certai-
nes lignes directrices communes à l'en-
semble des participants.

Mascara

Organisation du concours "Le Micro d’or"

de l’animateur créatif

Le concours "Le Micro d’or" de
l’animateur créatif a été organisé

au Centre des loisirs scientifiques
"Rouai Mohamed", relevant du pôle
sportif "Chahid Djebbar Mohamed"
de Mascara.
Cette compétition a vu le sacre de
Ghofrane Douhi, représentante de la
Maison de jeunes "Djidar Baghdad "
de Ghriss, et de Sabrina Cherif, repré-
sentante du Complexe sportif de
proximité "Chahid Hamel Abdelka-
der" de Oued El-Abtal. Les deux can-
didates ont obtenu la note maximale
lors de l’évaluation effectuée par le
jury, composé de conseillers de jeu-

nesse et de cadres de l’Office des éta-
blissements de jeunesse (ODEJ).
Les deux lauréates se sont ainsi quali-
fiées pour la phase nationale du con-
cours " Le Micro d’or" de l’animateur
créatif, prévue du 19 au 23 décembre
prochain dans la wilaya de Blida, indi-
quent les organisateurs.
Initiée par la direction de la Jeunesse
et des Sports (DJS), en coordination
avec l’ODEJ et la Ligue de wilaya des
activités culturelles et scientifiques de
la jeunesse, cette compétition a réuni
20 jeunes, filles et garçons, adhérents
de cinq établissements de jeunesse si-
tués dans les communes de Ghriss,

Oued El-Abtal, Sig et Mascara.
Les participants, âgés de 15 à 25 ans,
ont concouru afin de sélectionner deux
lauréats chargés de représenter la wi-
laya lors de la compétition nationale,
précise la même source.
Cette compétition vise à encourager
les jeunes adhérents des établissements
de jeunes de la wilaya à s’initier à l’ani-
mation culturelle et artistique, à dé-
tecter les jeunes talents dans ce do-
maine et à inciter les infrastructures
de la jeunesse à améliorer leur accom-
pagnement de la créativité chez cette
frange de la société, souligne-t-on de
même source.

Le Théâtre national algérien ouvre
sa saison avec "Katma", adapta-

tion de "La Maison de Bernarda Alba",
les 26, 27 et 28 septembre 2026.
Le rideau se lève sur la nouvelle sai-
son au Théâtre national algérien
(TNA). Il présente, en avant-premiè-
re reportée à cause des derniers incen-
dies, " Katma ", une adaptation d’Al-
lel El Mouhib de " La Maison de Ber-
narda Alba ", de l’auteur espagnol
Federico García Lorca. Trois repré-
sentations sont prévues les 26, 27 et
28 septembre 2026, à 18 h, à la salle
Mustapha Kateb.
Dans la pièce mise en scène par Amal

Menighad, huit comédiennes incarnent
les rôles. Les hommes n’y apparais-
sent jamais, on ne fait que les évoquer.
Linda Salem, Khadidja Meziani, Nesri-
ne Belhadj, Hadjer Sirraoui, Asma
Cheikh, Radja Houari, Karima Naït et
Souad Djennati portent cette histoire
de femmes enfermées où l’on étouffe
autant qu’on se surveille. La veuve,
Bernarda, impose huit années de deuil
à ses cinq filles et les cloître derrière
les murs blancs de la maison familiale.
Dans l’Andalousie écrasée de chaleur,
l’interdit et la jalousie étouffent. Tout
tourne autour de l’arrivée d’un pré-
tendant, dont on ne verra jamais le vi-

sage, et qui suffit à faire voler l’équili-
bre en éclats.
Le titre de l’adaptation, "Katma", dit
déjà l’essentiel : ce qu’on retient, ce
qu’on tait, ce qui finit par suffoquer.
Lorca achève " La Maison de Bernar-
da Alba " en 1936, mais la pièce ne
sera créée qu’en 1945, à Buenos Aires.
Elle est considérée comme le dernier
volet d’une trilogie, centrée sur des
destins de femmes prises dans les car-
cans sociaux. Traduite dans le monde
entier, la pièce trouve notamment une
forte résonance dans le monde arabe,
où sa thématique de la claustration et
de l’autorité fait écho.
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9 conseils pour un teint plus clair

Pas besoin de dépenser une
fortune en produits de

beauté. Utilisez des produits
naturels et suivez nos conseils:
vous obtiendrez de meilleurs
résultats et votre teint dégagera
plus de fraîcheur.
Tenez-vous loin du savon
Le savon est un produit très al-
calin qui peut nuire aux protec-
tions naturelles de la peau. Pour
un look naturel, utilisez plutôt un
produit nettoyant sans savon.

Diminuez l’exposition
au soleil

Évitez le plus possible les
rayons UV, un comportement
de base pour éviter le vieillis-
sement prématuré de la peau

et diminuer le risque du can-
cer de la peau. En plein air,
portez un chapeau à large bord
et optez pour des vêtements
qui couvrent la presque tota-
lité du corps.

Protégez votre peau
Ne vous exposez pas au soleil
sans un écran solaire, de pré-
férence un produit à base
d’oxyde de zinc. Appliquez-le
30 minutes avant de sortir.
Consommez davantage

de fibres
Les impuretés de la peau ont
souvent pour cause des pro-
blèmes digestifs. Une bonne
alimentation est la base de la
santé: mangez donc beaucoup

Votre peau est d’humeur
changeante pendant

cette période de l’année; elle
passe de normale à sèche et
grasse à mixte.

Déterminez l’état
actuel de votre peau

Dès le mois de novembre, le
vent froid et le chauffage in-
térieur affectent l’état de
notre peau. «L’air sec peut
obstruer les pores de la peau
et même créer une sébor-
rhée importante, c’est-à-dire
l’excrétion d’une grande
quantité de sébum», explique
le dermatologue Howard
Sobel de New York. Il con-
seille également de traiter sa
peau selon son état actuel,
même si normalement, vous
avez une peau mixte, par
exemple. Votre teint peut
changer, tout comme votre
humeur. Déterminez laquelle
de ces quatre personnalités
vous correspond pour en
prendre soin durant l’hiver.

Peau boutonneuse
Vous n’avez pas de problè-
mes d’acné le reste de l’an-
née, mais lorsque l’hiver ar-
rive, vous vous retrouvez
avec des points noirs, des
comédons, etc.
Pourquoi? Selon Secrets des
médecines alternatives, une
sécheresse sévère est res-
ponsable de l’état de votre
peau. Elle devient sèche et
garde le sébum, ce qui crée
des boutons. De plus, quel-
ques produits anti-acné as-
sèchent la peau et, combinés
à l’air sec, privent la peau de
son hydratation naturelle. Si
vous asséchez votre peau,
elle produira plus de sébum
pour retrouver son équilibre.
La solution: Exfoliez votre
peau chaque soir à l’aide
d’un exfoliant doux pour en-
lever les saletés pouvant obs-
truer les pores. Utilisez un
traitement pour l’acné quel-
ques fois par semaine, plutôt
que sept jours sur sept. Le
matin, appliquez un hydratant
qui contient un écran solaire.

Peau trop sensible
Votre peau normalement

de fruits, des légumes crus et
des céréales entières.

Hydratez votre visage
tous les jours

Une bonne hydratation peut
retarder l’apparition des rides,
prévenir la rigidité et la séche-
resse de la peau et faire gon-
fler les cellules de la peau, lui
une texture plus douce et plus
lisse.
Buvez beaucoup d’eau

La peau contient 15% d’eau.
Dans les bâtiments où l’air est
conditionné, le niveau d’humi-
dité ne dépasse jamais 8 ou
10%. L’humidité de la peau
s’évapore plus rapidement
qu’elle se régénère.

Essayez le masque
facial à base d’acides

alpha-hydroxy
Utilisés régulièrement, les aci-
des alpha-hydroxy et les enzy-
mes peuvent aider à éliminer
la peau morte, atténuent les
défauts et les imperfections et
donnent un teint plus clair. Pour
économiser, faites vous-mê-
mes vos masques au lieu
d’acheter des produits dispen-
dieux.

Quel est votre type
 de peau en hiver?

sans imperfections semble
vivre perpétuellement son
syndrome prémenstruel: elle
réagit à la moindre provoca-
tion, que ce soit en raison
d’un nouveau fond de teint
ou de la nouvelle tuque en
laine qui tombe sur votre
front.
Pourquoi? Une sensibilité
extrême est un signe que vo-
tre teint est pour ainsi dire
sans défenses: la tempéra-
ture, le chauffage intérieur et
des habitudes agressives de
soins de la peau vous ont dé-
pouillé de vos couches pro-
tectrices.
La solution: Selon La vie en
vert du Sélection du
Reader’s Digest, tous vos
soins de la peau devraient
contenir des ingrédients hy-
dratants pour la renforcer et
l’adoucir. Utilisez un net-
toyant crémeux, un sérum
apaisant, une crème hydra-
tante et un toner hydratant.
Évitez aussi les longues dou-
ches chaudes qui assèchent
la peau. Laissez tomber les
onguents qui conservent la
chaleur corporelle et entraî-
nent rougeurs et irritations.

Peau sans éclat
Une lotion quotidienne suffit
normalement pour que votre
peau un peu sèche soit ma-
gnifique et rosée. Mais en
hiver, son éclat naturel s’at-
ténue.
Pourquoi? Une peau sèche
produit encore moins de sé-
bum en l’absence du soleil et
de la chaleur. Votre peau
manque par conséquent
d’éclat, ce qui rend vos rides
plus visibles.
La solution: Pour redonner
de l’éclat à votre peau, La
vie en vert du Sélection du
Reader’s Digest conseille de
l’exfolier trois soirs par se-
maine et appliquez un sérum
infusé de vitamines. Le ma-
tin, évitez les lotions
matifiantes, optez plutôt pour
un hydratant teinté
illuminateur de teint (il hy-
drate et ne nécessite pas l’ap-
plication d’une base).

Le temps sec en hiver
n’abîme pas seulement

votre peau, il fait aussi des ra-
vages dans vos cheveux.

Des pointes fourchues
Bien que les pointes fourchues
soient un problème à l’année
longue, elles peuvent s’aggra-
ver en hiver puisque les che-
veux se dessèchent encore plus
qu’à l’habitude. Selon Susan
Boccia, Formatrice nationale en
coiffure chez Schwarzkopf
Professional, le meilleur moyen
de vous débarrasser de vos
pointes fourchues est de vous
couper les cheveux. En outre,
Susan recommande l’utilisation
d’un produit visant à prévenir
les pointes fourchues avant
qu’elles ne s’abîment. Il est
beaucoup plus facile de préve-
nir que de réparer. Recherchez
des produits contenant des in-
grédients hydratants comme
l’huile de silicone.

Un cuir chevelu sec
Pour prévenir la sécheresse,
l’irritation et la déshydratation

4 solutions pour vos cheveux en hiver
du cuir chevelu dus aux tem-
pératures extrêmes, Susan re-
commande d’utiliser des pro-
duits capillaires contenant de
l’huile de silicone. Cet ingré-
dient hydratant aidera les che-
veux et le cuir chevelu à res-
ter équilibrés et hydratés.
Ainsi, le cheveu sera protégé
des facteurs atmosphériques.
Les produits contenant du
panthénol sont également ef-
ficaces pour prévenir les dé-
mangeaisons du cuir chevelu,
car cet ingrédient a la capa-
cité d’emprisonner l’hydrata-
tion de sorte qu’elle dure plus
longtemps. Selon Susan,
l’acide hyaluronique est un
autre ingrédient clé à recher-
cher. Bien entendu, ces ingré-
dients ne fonctionnent que
pour un cuir chevelu légère-
ment sec. Si vous souffrez
d’une condition médicale, vous
devrez peut-être utiliser des
produits médicamenteux pour
résoudre le problème.

Des frisottis

En général, les cheveux bou-
clés sont sujets aux frisottis car
ils sont plus secs et plus poreux
que les cheveux fins. En hiver,
les températures extrêmes peu-
vent endommager les cheveux
bouclés, ainsi que les cheveux
traités chimiquement, et les as-
sécher encore plus. Le meilleur
moyen d’apprivoiser vos
frisottis est d’opter pour un re-
vitalisant sans rinçage ou un
traitement sans rinçage qui con-
tient des ingrédients clés
comme l’acide hyaluronique et
le panthénol. L’hydratation
dure plus longtemps lorsque le
traitement reste dans les che-
veux plutôt que d’être immé-
diatement rincé, explique
Susan.
De plus, l’hydratation évitera
au cheveu de se casser.

L’électricité statique
L’électricité statique peut être
un réel problème en hiver, sur-
tout pour les cheveux fins. Afin
de les garder sous contrôle,
Susan suggère de choisir un
revitalisant hydratant qui gar-
dera vos cheveux hydratés, car
l’hydratation empêche l’électri-
cité statique de se manifester.
Les revitalisants proposent une
formule pour chaque type de
cheveux différents.
Vous êtes donc assurée de
trouver celui qui vous débarras-
sera de l’électricité statique
sans alourdir vos cheveux.
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La mauvaise nouvelle? Les
chances sont fortes que

fassiez face à au moins un de
ces 5 problèmes financiers com-
muns au cours de votre vie. La
bonne nouvelle? Nous avons
des solutions éprouvées pour les
cinq!

Le problème : être à
court d’épargne-retraite

La solution : Sortir tous vos chif-
fres peut vous aider à mieux
comprendre combien vous aurez
besoin pour maintenir votre
style de vie actuel.
Comparez une liste de vos dé-
penses futures à vos revenus de
retraite, tout en gardant l’infla-
tion à l’esprit et en vous ajus-
tant aux dépenses de travail l’ar-
gent pour les déplacements de-
vrait diminuer, mais peut-être
que vous aurez enfin le temps
pour le golf. Ensuite, faites une
estimation optimiste de la durée
de votre vie et vérifiez si les
chiffres concordent. Si ce n’est
pas le cas, le report de votre
retraite, l’ajustement de votre
stratégie d’investissement ou
mettre de côté une plus grosse
part de votre salaire peut con-
tribuer à combler l’écart.

Le problème :
trouver un planificateur

financier digne
de confiance

La solution : un conseiller fi-
nancier devrait être comme un
directeur financier personnel
soit quelqu’un pour vous aider
à établir des objectifs, à cons-
truire un plan et à rester sur la
bonne voie. Cnoonsultez les ré-
férences de vos amis, puis con-
sultez l’Institut québécois de
planification financière. Soyez
prêt à parler à plusieurs candi-
dats. « Demandez ce qu’ils
promettent aux clients », ex-
plique Scott Plaskett, PDG de
la Ironshield Financial Planning

5 problèmes financiers courants… résolus!

de Toronto.
Le problème :

économiser pour une
première maison

La solution : quelle que soit la
taille de la maison que vous
avez à l’esprit, mettre de l’or-
dre dans vos finances pour une
future hypothèque sera utile
pour atteindre votre objectif. Le
fait d’augmenter votre REER
est un pari sûr, car vous pou-
vez en emprunter jusqu’à 25
000 $ pour une première mai-
son tout en bénéficiant d’une
période de remboursement
sans pénalité de 15 ans. « De-
mandez ce qu’ils promettent
aux clients », explique Scott

Car il y a de la valeur dans épa-
ves, avions accidentés, trains
fatigués, vieilles cabines télé-
phoniques, qui peuvent en ef-
fet se transfigurer et devenir
non seulement encore utiles,
mais également magnifiques.
Soit l’emblématique cabine té-
léphonique rouge familière à
tout anglophile qui se respecte.
Tony Inglis dirigeait une entre-
prise de camionnage en Angle-
terre dans les années 1980
quand on lui a confié la tâche
de retirer du paysage toutes les
cabines téléphoniques vétus-
tes. «On ne va tout de même
pas les jeter», s’est-il dit. Il a
commencé à les réparer. Au
fil des ans, il en a racheté plus
de 2000 pour les faire revivre:
il a gratté des décennies de
couches de peinture, remplacé
le verre brisé et restauré peu

Réaliser des oeuvres d’art à
partir du recyclage de mé-

taux permet de transformer les
rebuts de notre civilisation en
beauté et espoir. Étrange est
notre relation avec ce que nous
jetons. Un documentaire sorti
en 2022 expose cet étonnant
lien. Interpellée par l’ambiance
fantomatique, figée, qui émanait
de la photo d’un cimetière
d’avions à la périphérie de Mos-
cou, la réalisatrice de Scrap
Stacey Tenenbaum s’est de-
mandé ce qu’il arrivait à ce
genre d’objets lorsqu’ils ces-
saient d’être utiles.
Le film est tout d’abord un ra-
vissement visuel. L’œil longe
ainsi des tramways mis hors
service, scrute des carcasses
pourries de voitures puissantes
piquées de mousse et de lichen.
Mais une réflexion plus grave
accompagne ces images har-
monieuses: ramener à la vie ce
qu’on a jugé inutile et désuet
exige du travail – souvent diffi-
cile, sale et dangereux. Nous
utilisons et jetons une quantité
inimaginable d’objets. Mais
quelle est notre relation à ce que
nous mettons au rebut? Le do-
cumentaire expose une façon
d’échapper au mouvement qui
consiste à se débarrasser des
choses quand elles atteignent la
limite de leur usage immédiat.

à peu leur dignité et leur
beauté. Ces cabines retapées
remplissent aujourd’hui une
multitude de nouvelles fonc-
tions. Elles sont ici une petite
bibliothèque, là un stand à café,
là encore un poste de
défibrillateur. Observer une
personne se consacrer avec
minutie et précision à une ac-
tion restauratrice a quelque
chose d’apaisant et même de
salutaire. Si un vieil objet déla-
bré peut ainsi retrouver un peu
de son éclat, il n’est pas exclu
que les humains eux-mêmes
puissent recouvrer une ma-
nière d’intégrité. Scrap est con-
sacré aux objets, mais aussi à
ceux qui les aiment. Prenez Ed
Metka, de Kenosha, dans le
Wisconsin, aux États-Unis. En
1980, cet ingénieur civil à la
retraite s’est mis à acheter des

Le nouveau jardin d’inté
rieur Novragrow 2, fa-

cile à utiliser et très tendance
dans la cuisine, pourrait être
solution idéale pour avoir de
la verdure fraîche à l’année.
Non seulement c’est un bel
objet de décoration, mais il
est facile à installer, ne
prend pas de place dans la
cuisine et ne demande pres-
que pas d’entretien. C’est
pour toutes ces raisons que
nous aimons particulière-
ment ce petit jardin intelli-
gent, disponible en
précommande depuis quel-
ques semaines. On peut y
cultiver jusqu’à 20 types de
fines herbes et de pousses
de légumes: basilic, corian-
dre, ciboulette, persil, chou,
pois, tournesol, kale, ro-
quette et plusieurs autres. Il
suffit de déposer le jardin
sur le comptoir pour culti-
ver jusqu’à 12 portions de
verdures fraîches par se-
maine, pendant toute l’an-
née. Pour ceux qui hésitent
encore à cultiver des ali-
ments en milieu urbain – par
manque de temps et d’es-
pace – ces jolis jardins d’in-
térieurs pourraient bien être
la solution. Les plantes
poussent sur des tapis et
demandent un minimum
d’entretien: il suffit d’instal-
ler des tapis de pousse dans
le jardin, puis y ajouter de
l’eau une fois par semaine.
Les tapis naturels en fibres
végétales – une innovation
de Novagrow – permettent
une culture sans terre, plus
facile à manipuler (et moins
salissante). Selon les grai-
nes cultivées, les végétaux
sont prêts à être cueillis
après 7 à 20 jours. La jeune
entreprise québécoise a vu
le jour en 2018, dans un pe-
tit atelier du centre de l’île
de Montréal. Les trois
cofondateurs sont des amis
d’enfance, passionnés de
plantes, d’alimentation saine
et d’innovation technologi-
que. On peut se procurer
les jardins Novagrow 2 sur
la populaire plateforme de
s o c i o f i n a n c e m e n t
Kickstarter tout en bénéfi-
ciant d’un important rabais
de lancement de 40%. Cela
représente un prix de 147$
pour un jardin d’un étage.
(Mais il faut faire vite, car
la campagne se termine
bientôt!)

Un nouveau
jardin

d’intérieur
intelligent

(et québécois!)

tramways retirés de la circula-
tion dans plusieurs villes nord-
américaines, notamment à To-
ronto, au Canada, pour les reta-
per et les revendre. Enfant, il ob-
servait attentivement les con-
ducteurs si bien que, à cinq ans,
il était persuadé de pouvoir faire
tout ce qu’ils faisaient. «J’étais
fasciné par les tramways, par
leur apparence et ces bruits de
cliquetis qu’ils produisaient.»
Aujourd’hui, certains de ceux
qu’il a retapés ont repris du ser-
vice. «C’est une joie de voir ces
voitures de nouveau sur les
rails.» La durée de vie du mé-
tal, bien plus longue que celle du
corps fragile des êtres humains,
est le sujet des sculptures de
l’artiste John Lopez, du Dakota
du Sud. L’homme assemble et
soude des pièces de vieux trac-
teurs, des parties de machine-
ries et des longues chaînes
rouillées pour en faire des sta-
tues géantes de bisons, de tigres
et de chevaux de trait. Dans un
hommage éblouissant à son dé-
funt père, il a créé un vieil arbre
noueux couvert de délicats pé-
tales de métal rose. John Lopez
est également inspiré par une
ancienne tradition chez les fer-
miers du Dakota du Sud, expli-
que-t-il, qui transportaient au
sommet des collines les outils et
instruments abîmés.

Plaskett, PDG de la Ironshield
Financial Planning de Toronto.

Le problème :
confusion de la dette

La solution : lisez les petits ca-
ractères. « Les contrats de prêt
ne sont pas conviviaux », dé-
clare Jeff Schwartz, directeur
général de Consolidated Credit
Counseling Services of Canada,
une agence à but non lucratif
basée à Toronto. Familiarisez-
vous avec les termes et les con-
ditions et assurez-vous de com-
prendre le type de dette que vous
assumez.

Le problème :
ne pas avoir une réserve
pour les mauvais jours

La solution : personne n’aime
penser qu’il pourrait être mis à
pied à être mis à pied ou devoir
faire face à un problème de four-
naise, mais si cela se produit,
vous serez heureux d’avoir un
coussin financier. Les experts
suggèrent de mettre de côté trois
à six mois de dépenses de vie,
quelque part comme dans un
compte d’épargne libre d’impôt
où vous pouvez accumuler des
intérêts sans sacrifier l’accessi-
bilité.

Des oeuvres d’art issues du recyclage de métaux
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Le ministre de l'Education nationale donne le coup d'envoi officiel à partir de la

wilaya de Jijel

Près de 12 millions d'élèves

rejoignent les bancs de l'école

Plus d’un million d’élèves rejoignent

leurs établissements dans les wilayas du Sud

Plus de 2,5 millions d’élèves rejoignent

les bancs de l’école dans les wilayas

de l’Ouest et du Sud-Ouest du pays
Plus de 2,5 millions d’élèves, filles et garçons, ont rejoint les bancs de
l’école dans les wilayas de l’Ouest et du Sud-Ouest du pays, à l’occa-
sion de la rentrée scolaire 2026-2027, qui a été marquée par le renforce-
ment du secteur grâce à plusieurs nouvelles infrastructures et établisse-
ments éducatifs.
A Oran, la cérémonie officielle de rentrée scolaire s’est déroulée au
nouveau collège "Chahid Bouarfine Abdelkader", dans la commune d’Aïn
El Bia, dont l’inauguration a été présidée à cette occasion par le wali de
la wilaya, Brahim Ouchene.
La wilaya compte plus de 450.000 élèves dans les trois cycles d’ensei-
gnement pour cette rentrée scolaire. Le secteur a été renforcé par 20
nouveaux établissements éducatifs et 80 classes supplémentaires dans
le cadre des extensions, ainsi que par 19 cantines scolaires, trois demi-
pensionnats et des terrains de sport.
En matière d’encadrement pédagogique, le secteur a été renforcé par
1.752 nouveaux postes d’enseignants dans différentes matières et pour
les trois cycles d’enseignement, dans le cadre du concours de recrute-
ment sur titre organisé en 2025, auxquels s’ajoutent 115 postes d’ensei-
gnants destinés aux diplômés des Ecoles normales supérieures.
A Mostaganem, 282.000 élèves ont rejoint les bancs de l’école dans les
trois cycles d’enseignement, dont plus de 20.000 enfants dans les clas-
ses préparatoires.
Dans la wilaya de Tindouf, le secteur de l’éducation accueille quelque
24.004 élèves, répartis dans 66 établissements scolaires, dont 42 écoles
primaires, 17 collèges et 7 lycées.
A Tiaret, 333.443 élèves ont rejoint les établissements scolaires, dont
25.100 enfants faisant leur première rentrée scolaire, répartis dans 832
établissements des trois cycles d’enseignement.
A Tissemsilt, les établissements éducatifs ont accueilli plus de 107.000
élèves, encadrés par 6.844 enseignants. A Saïda, près de 125.000 élèves
ont rejoint les bancs de l’école.
A Tlemcen, 298.763 élèves ont effectué leur rentrée dans les différents
établissements scolaires. Le secteur compte 564 écoles primaires, 175
collèges et 72 lycées.
A Aïn Temouchent, 111.113 élèves ont rejoint les bancs de l’école, dont
10.273 élèves en première année primaire.
Dans la wilaya de Mascara, 287.120 élèves ont effectué leur rentrée
scolaire, encadrés par plus de 15.000 enseignants.
A Relizane, la rentrée scolaire a enregistré l’arrivée de plus de 250.000
élèves dans les trois cycles d’enseignement.
Les établissements éducatifs de la wilaya de Nâama ont, quant à eux,
accueilli 80.372 élèves.
A Sidi Bel-Abbes, plus de 196.000 élèves ont rejoint les bancs de l’école
dans les trois cycles d’enseignement, dans le cadre de mesures et de
dispositions visant à assurer une rentrée scolaire organisée et réussie.

Suivi sur le terrain de l'état

de préparation des établissements scolaires

pour l'accueil des élèves

Le ministre de l'Education natio
nale, Mohammed Seghir Sa
daoui, a donné à l'école du cha-

hid "Belaoura Rabah" dans le commu-
ne de Chahna (wilaya de Jijel), le coup
d'envoi officiel de la rentrée scolaire
2026-2027.
Le ministre était accompagné, au ni-
veau de cet établissement éducatif qui
compte 157 élèves, du wali de Jijel,
Ahmed Meguelati.
A cette occasion, M. Sadaoui et la dé-
légation l'accompagnant ont assisté à
la leçon inaugurale destinée aux élèves
du cycle primaire, placée sous le thè-
me "Le lien entre l’arbre et la santé
humaine", où Il a souligné "l'attache-
ment du secteur de l’Education natio-
nale à informer les élèves sur les diffé-
rents aspects liés à la santé".
Il a également expliqué que "la préser-
vation de la santé des élèves s’inscrit
dans le souci de veiller à l’avenir des
générations futures", précisant que
l’objectif de l’organisation de ces acti-
vités est "d’ancrer la culture sanitaire
chez les élèves et de leur faire com-
prendre la portée symbolique de cette
opération, à même de les inciter à pré-
server leur santé, notamment à travers

la connaissance des principes d’une
alimentation saine".
Dans le même contexte, le ministre a
indiqué que "dans le cadre de la Semai-
ne nationale de la santé scolaire, des
médecins expliquent aux élèves les dif-
férents aspects liés à l’alimentation
saine et à la santé en général".
A cet égard, il a mis l'accent sur "l’im-
portance d'organiser cette semaine au
début de l’année scolaire, contribuant
ainsi à faire de la rentrée scolaire une
rentrée placée sous le signe de la santé
et à préserver la santé des générations
futures". A cette même occasion, le
ministre a supervisé la plantation d’un
arbre au sein de l’école du chahid "Be-
laoura Rabah", en commémoration de
cette rentrée scolaire et en concrétisa-
tion des valeurs humaines et environ-
nementales. Près de 12 millions d'élè-
ves des trois cycles d'enseignement
(primaire, moyen et secondaire) rejoi-
gnent, lundi matin, les bancs de l'école
à travers le territoire national, dont un
million 300 mille nouveaux élèves.
En prévision de la rentrée scolaire, le
président de la République, M. Ab-
delmadjid Tebboune a formulé des
orientations lors du dernier Conseil des

ministres, au cours duquel il a instruit
le ministre du secteur de veiller à une
meilleure exploitation des acquis et
des avantages récemment réalisés dans
le secteur de l'éducation, dans le cadre
d'une gestion méthodique et étudiée, à
même d'assurer la qualité et la perfor-
mance nécessaires pour une rentrée
réussie.
Le président de la République a égale-
ment insisté sur la nécessité d'investir
judicieusement dans les ressources
humaines considérables dont dispose
désormais le secteur, lesquelles ont
acquis une grande expérience depuis
l'indépendance. A l'occasion de cette
rentrée scolaire, le secteur de l'Educa-
tion nationale organise, en coordina-
tion avec le ministère de la Santé, la
deuxième édition de la Semaine natio-
nale de la santé scolaire, placée sous le
slogan "La santé scolaire... pour un
avenir sain et sûr". Le thème "L'arbre
et la santé de l'homme" sera consacré
au cycle primaire, "L'impact de la dé-
gradation des forêts sur la santé pu-
blique" au cycle moyen, tandis que le
cycle secondaire abordera le thème "La
protection de l'environnement fores-
tier, une nécessité sanitaire".

Plus d’un million d’élèves ont re
joint les bancs de l’école dans les

wilayas du Sud du pays, à l’occasion
de la rentrée scolaire 2026/2027, ont
indiqué les directions locales du sec-
teur de l’Education.
Les autorités des wilayas d’Adrar,
Laghouat, Ouargla, Illizi, El-Oued,
Ghardaïa, Touggourt, El-Meniaa,
Aflou, El-Meghaïer et Tamanrasset
ont donné le coup d’envoi de la nou-
velle année scolaire, dans de bonnes
conditions d’organisation et une am-
biance, dans les différents paliers de
l’enseignement.
L’encadrement des élèves est assuré
par plus de 28.000 enseignants, ré-
partis à travers les différents établis-

sements scolaires, dont un bon nom-
bre nouvellement recruté, au titre de
l’actuelle rentrée scolaire. Cette me-
sure vise à renforcer l’encadrement
pédagogique et à améliorer les condi-
tions de scolarisation.
La nouvelle rentrée scolaire a égale-
ment été marquée par la réception de
dizaines de nouveaux établissements
éducatifs dans les trois cycles de l’en-
seignement, ce qui permettra d’amé-
liorer les conditions de scolarisation
des élèves.
Dans le cadre de la prise en charge so-
ciale, certains élèves ont bénéficié de
la prime scolaire, ainsi que de manuels
et fournitures scolaires, en plus de dif-
férentes prestations de restauration et

de transport scolaires, mis à leur dis-
position dans les établissements et les
communes concernés.
Plusieurs mesures ont été prises aussi
afin d’améliorer les conditions de sco-
larisation des élèves, notamment à tra-
vers le renforcement des établisse-
ments éducatifs et de leurs servitu-
des, afin d’assurer une meilleure prise
en charge des élèves et de contribuer à
la mise en place d’un environnement
éducatif favorable.
Les autres wilayas du Sud du pays
ont connu une ambiance similaire et
des conditions organisationnelles op-
timales, pour accueillir les élèves dans
leurs établissements, des trois cycles
scolaires.

Les opérations de suivi sur le terrain se poursuivent à travers les
différentes wilayas du pays afin de s'enquérir de l'état de prépara-

tion des établissements scolaires en prévision de la rentrée scolaire 2026-
2027, a indiqué un communiqué du ministère de l'Intérieur, des Collec-
tivités locales et des Transports.
"Conformément aux instructions des hautes autorités du pays et en
application des directives du ministre de l'Intérieur, des Collectivités
locales et des Transports, M. Saïd Sayoud, données lors de sa réunion
avec les walis, en vue de réunir toutes les conditions nécessaires pour
une rentrée scolaire réussie, les opérations de suivi sur le terrain et de
coordination se sont poursuivies au cours de la dernière semaine à tra-
vers les différentes wilayas du pays, afin de s'enquérir de l'état de pré-
paration des établissements scolaires pour l'accueil des élèves lundi",
lit-on dans le communiqué. Ces opérations comprennent "l'inauguration
et la réception de nouveaux établissements scolaires, l'inspection des
travaux de réaménagement, de maintenance et de rénovation, le nettoya-
ge et l'aménagement des abords des écoles et le suivi des projets d'exten-
sion et de réalisation", précise la même source.

Rentrée scolaire 2026-2027
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Ain El Bia

Le wali d’Oran donne le coup d’envoi

officiel de la rentrée scolaire 2026-2027

Le wali d’Oran Ibrahim Ouchene a
présidé hier lundi, le lancement

officiel de la rentrée scolaire pour l’an-
née 2026-2027.
La cérémonie s’est déroulée au CEM
Chahid Bouareftine Abdelkader, situé
dans la localité de Chehairia (commune
d’Ain El Bia), en présence des mem-
bres du comité de sécurité, du chef de
daïra de Bethioua, du directeur de
l’éducation, du directeur des équipe-
ments publics ainsi que du président
de l’APC.
Pour cette nouvelle année scolaire, la
wilaya d’Oran accueille près de
445000 élèves (443906 exactement)
répartis à travers les trois cycles d’en-
seignement, 212335 élèves dans le pri-

maire (7449 groupes pédagogiques,
soit 28 élèves par classe), 161539 dans
le moyen (4335 groupes, soit 37 élè-
ves par classe) et 70032 dans le se-
condaire (2281 groupes, soit 30 élè-
ves par classe).
À cette occasion, le wali a assisté aux
côtés des élèves à une partie du cours
inaugural axé sur le thème « L’impact
de la dégradation des forêts sur la santé
publique ».
 Le secteur éducatif local s’est for-
tement consolidé avec l’incorpora-
tion de 20 nouveaux établissements
scolaires, comprenant 10 écoles pri-
maires, 8 collèges (CEM) et 2 ly-
cées.
L’offre globale est complétée par 64

nouvelles salles de classe destinées à
l’extension des structures existantes, 38
cantines scolaires, 3 demi-pensions et 2
unités de dépistage et de suivi (UDS) de
la santé scolaire.
Sur le plan des ressources humaines, la
wilaya s’appuie désormais sur un effec-
tif global de 24019 enseignants et 9300
agents administratifs et personnels d’en-
cadrement, soit un total de 33319 fonc-
tionnaires.
Ce réseau est renforcé dès cette rentrée
par l’affectation de 1752 nouveaux  en-
seignants issus du dernier concours de
recrutement, de 115 diplômés des Éco-
les Normales Supérieures (ENS), ainsi
que par le recrutement de 433 agents et
administratifs. RL

Fournitures scolaires

Un pôle industriel national en construction pour
renforcer la production locale

La production nationale d’articles et de fournitures scolaires devrait con
naître un nouvel essor grâce à plusieurs projets d’investissement actuel-

lement en cours de réalisation. Regroupées au sein d’un pôle industriel spécia-
lisé, ces nouvelles unités visent à renforcer l’offre locale, répondre à une
demande croissante et contribuer à la réduction des importations.
Cette dynamique s’inscrit dans la politique de développement de la produc-
tion nationale et de diversification de la base industrielle, notamment à travers
l’orientation des investissements vers des activités destinées à satisfaire les
besoins du marché intérieur et à réduire la facture d’importation des produits
de large consommation.

Cinq projets à Bordj Bou Arreridj
Cette démarche se concrétise notamment dans la wilaya de Bordj Bou Arreridj,
où un pôle industriel dédié aux articles et fournitures scolaires est en cours de
réalisation au niveau de la zone industrielle « Belaid Abdessalam », dans la
commune de Ras El Oued.
Le pôle regroupe actuellement cinq projets d’investissement, portant sur la
réalisation d’unités spécialisées dans la fabrication de différents articles sco-
laires. S’étendant sur une superficie globale de 3 hectares, il devrait permettre
la création de plus de 500 emplois directs une fois les unités entrées en
exploitation.
Selon le directeur du Guichet unique décentralisé de la wilaya, Yacine Abidat,
ce pôle se caractérise notamment par la diversité des produits qui y seront
fabriqués. La gamme comprend notamment des ardoises scolaires, feutres
pour tableaux, papier, pâte à modeler, protège-cahiers, trousses et cartables.
Ces investissements sont actuellement à différents stades de réalisation, après
avoir bénéficié du foncier économique à travers la plateforme numérique de
l’investisseur, ainsi que des avantages et incitations fiscales et parafiscales
prévus par la législation relative à l’investissement.

Un accompagnement pour accélérer la concrétisation
Les porteurs de projets bénéficient également de l’accompagnement du Gui-
chet unique décentralisé de la wilaya, notamment pour l’accomplissement des
formalités administratives et l’obtention des autorisations nécessaires à la
réalisation des unités.
Les projets ont ainsi obtenu leurs contrats de concession, décisions de créa-
tion des entreprises et permis de construire, permettant aux investisseurs de
poursuivre les travaux en vue de leur entrée en exploitation, a précisé M.
Abidat dans une déclaration à l’APS.
Au-delà de la période de rentrée scolaire, ces nouvelles unités devraient ré-
pondre à une demande qui se maintient tout au long de l’année, compte tenu
de l’utilisation régulière de nombreux articles scolaires et de bureau.
Leur mise en exploitation devrait ainsi contribuer à accroître l’offre produite
localement, à réduire progressivement la présence des produits importés sur
le marché national et à soutenir la dynamique de substitution aux importa-
tions.

Un effet d’entraînement sur le tissu industriel
L’impact attendu de ces investissements ne devrait toutefois pas se limiter
aux seules unités de production. Leur développement pourrait favoriser l’émer-
gence d’un ensemble d’activités connexes dans les domaines de la sous-traitance,
de l’approvisionnement, de la logistique, de l’emballage et de la distribution.
Cette dynamique pourrait ainsi bénéficier à d’autres entreprises, notamment
les PME, en favorisant la constitution de nouvelles chaînes de valeur autour
de la filière des fournitures scolaires.
Le regroupement des projets au sein d’un même pôle industriel présente, à ce
titre, un intérêt particulier. Selon le responsable local, cette organisation favo-
rise la complémentarité entre les différents maillons de la production, facilite
les échanges entre les entreprises et permet de tirer profit de leur proximité
géographique.
L’objectif est ainsi de faire émerger progressivement un écosystème industriel
intégré, capable de renforcer les chaînes d’approvisionnement locales et de
développer davantage la production nationale dans cette filière.
Un levier pour l’économie de Bordj Bou Arreridj
À l’échelle de la wilaya, ces investissements devraient également contribuer à
la diversification de la base industrielle, à la création d’emplois et de valeur
ajoutée et au renforcement de l’activité économique locale.
Ils permettront, par ailleurs, de valoriser davantage le foncier économique
destiné aux projets productifs et de renforcer l’attractivité de Bordj Bou
Arreridj auprès de nouveaux investisseurs.
À terme, la mise en service de ce pôle spécialisé pourrait ainsi constituer un
nouveau maillon de la stratégie de développement de la production nationale,
en rapprochant l’offre industrielle des besoins du marché et en favorisant
l’émergence d’un tissu d’entreprises locales plus intégré.

24 enseignants de l’Université d’Oran 2 bénéficient

d’une formation spécialisée en anglais au Royaume-Uni

Dans le cadre du programme spé
cial du ministère de l’Enseigne-

ment supérieur et de la Recherche
scientifique et en application de la
décision ministérielle n°345 du 9 mars
2026, un premier groupe composé de
24 enseignants de l’Université d’Oran
2 Mohamed Ben Ahmed participe à
un programme de formation spéciali-
sée à Canterbury Christ Church Uni-
versity, au Royaume-Uni. Cette for-
mation s’inscrit dans le cadre de la coo-
pération et du partenariat académique
entre les deux établissements, notam-
ment à la suite de la signature, le 24

juin 2026, d’un mémorandum d’en-
tente (MoU) entre l’Université d’Oran
2 Mohamed Ben Ahmed et Canter-
bury Christ Church University. Le
programme vise à renforcer les com-
pétences linguistiques des enseignants
et à développer leurs capacités de com-
munication académique et profession-
nelle en langue anglaise. Il doit égale-
ment contribuer à favoriser l’utilisa-
tion de l’anglais dans les domaines de
l’enseignement, de la recherche scien-
tifique et de la publication académi-
que. Cette expérience permet par
ailleurs aux participants d’évoluer dans

un environnement universitaire anglo-
phone et de découvrir des pratiques
académiques internationales. Cette
mobilité constitue également une oc-
casion de renforcer les échanges et la
coopération académiques et scientifi-
ques, tout en élargissant les perspec-
tives de partenariat avec les établisse-
ments d’enseignement supérieur inter-
nationaux. Elle contribue ainsi au pro-
cessus d’internationalisation de l’Uni-
versité d’Oran 2 Mohamed Ben
Ahmed et à son ouverture sur l’envi-
ronnement académique international.
Cette initiative s’inscrit dans les ef-
forts de l’université visant à dévelop-
per les compétences de ses ensei-
gnants, à renforcer leurs capacités aca-
démiques et professionnelles et à con-
solider sa présence dans l’espace in-
ternational de l’enseignement supé-
rieur et de la recherche scientifique.
Ce programme de formation consti-
tue la première cohorte de l’année
2026, qui sera suivie par deux autres
groupes au cours des prochaines se-
maines. RL
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l'image d'Epinal du désert, ce-
lui ci abrite aussi des monta-
gnes, des rivières, des petits
lacs et des oasis qui permet-
tent une faune et une flore plu-
tôt riche pour le climat. Dans
les montagnes et les vallées du
Gobi, on trouve de petites plan-
tes buissonnantes et des par-
ties semi-désertiques.

Le désert de Gobi
s'agrandit

Le désert de Gobi grignote
environ 3 500 km2 de prairies
chaque année, il s'agrandit
donc avec le temps ! C'est le
phénomène de désertification,
ce processus de dégradation
des sols qui provoque une
aridification et une sécheresse
des terres.

Le Gobi,
terre de fossiles

Le désert de Gobi était autre-
fois plongé sous la mer, on y
trouve donc de nombreux sé-
diments marins.
Le Gobi a eu un rayonnement
archéologique international
dans les années 1920 car une
expédition paléontologique (or-
ganisée par le American Mu-
seum of Natural History) y a
découvert les premiers œufs
de dinosaures ! De nos jours,
le désert de Gobi abrite l'une
des plus importantes réserves
de fossiles de la planète.

Candi Dasa sur la côte est
de Bali repose entre sa

plage sur l'Océan Indien et un
lagon d'eau douce. Elle possède
dans ses alentours de nombreux
joyaux balinais incontournables
(plages, temples, villages, pa-
lais, rizières…). Ses sanctuai-
res sont tous posés sur l'eau,
offrant des reflets somptueux
à ces monuments sacrés. A
Candi Dasa, les villas sont su-
perbes, la végétation luxuriante
et la vie paisible. Une étape à
ne pas manquer pour découvrir
toute la splendeur des traditions
balinaises.

Plan des environs
de Candi Dasa

Ci-dessous le plan des environs
de Candi Dasa et de tous les

merveilleux sites à explorer par
ici ! La ville en elle-même, si-
tué en bord de mer, est agréa-
ble et possède un petit centre
composé une rue qui abrite de
nombreux hôtels et restaurants.
Notre villa à Candi Dasa
Nous avons logé à la Villa
Sasoon qui propose des villas
avec piscine privée à Candi
Dasa. Les villas sont vraiment
immenses (400 m² au total, la
folie !!), décorées à la balinaise
avec beaucoup de goût, par-
faitement équipées avec
charme et situées au calme. Et
puis, le service était aux petits
soins tout en se faisant discret.
En bref, tous les ingrédients
étaient réunis pour que nous
passions un séjour idyllique sur

Sinemorets, ce petit village
balnéaire de Bulgarie est

situé à quelques pas de la
frontière turque, au sud du lit-
toral bulgare. Il se trouve sur
une péninsule au sud de l’es-
tuaire de la Veleka, à l'entrée
du parc naturel de
Strandzha. Lors de notre
roadtrip en Bulgarie (2 se-
maines en août), nous avons
passé une semaine sur les
plages et côtes de la mer
Noire. Après une semaine à
découvrir Sofia,
Koprivchtitsa et Plovdiv,
nous avons posé nos valises
pour trois nuits à Sinemorets.
Nous avons passé ce séjour
à nous détendre sur les pla-
ges, à arpenter les sentiers
sur les côtes sauvages, dé-
couvrir d'anciens ports de
pêche et à nous régaler dans
les restaurants du village.
Une destination idéale pour
voyager avec un enfant.

La plage Butamyata
La plage la plus accessible
de Sinemorets se situe à
quelques pas du centre du
village, derrière une parcelle
dédiée aux grands hôtels. La
baignade pour mon fils (2
ans) est idéale, car la rivière
Veleka côtoie la mer Noire,
il peut donc patauger dans
l'eau douce.
Cette plage est à moitié re-
couverte de transats et de
parasols à la location, comme
presque partout ailleurs en
Bulgarie. Nous allons donc
nous baigner au bout de la
plage, dans le fond, au seul
endroit délaissé par les tran-
sats.
La plage de l'estuaire

de Veleka
Pour une baignade beaucoup
plus paisible et sauvage, nous
nous rendons ici, un vrai pay-
sage de carte postale, car
c'est un banc de sable coincé
entre la mer et la rivière.
L'eau est peu profonde, ce
qui est parfait pour notre fils.
Sur la plage, aucun com-
merce ni vendeur ambulant,

ambiance très familiale. Des
pédalos et planches à voiles
décolorés au soleil donnent
des airs des années 70 à
cette plage...

La plage de Silistar
Nous prenons la voiture pour
aller découvrir cette  jolie
plage recouverte de transats
et poufs dans une ambiance
lounge. Comme les plages
précédentes, elle est propice
à la baignade avec un tout
petit, mais les algues sont
très nombreuses le jour de
notre venue, ce qui rend le
bain de mer moins agréable
qu'ailleurs…

Les hôtels
à Sinemorets

A Sinemorets, c'est bien sim-
ple, il n'y a pas un choix
énorme. Vous devrez juste
choisir entre le super com-
plexe avec piscine gigantes-
que et un accès à la plage
populaire bondée, ou bien
une guesthouse charmante
avec un accueil chaleureux,
une ambiance plus cosy et
un accès à une plage plus
sauvage.

L'apolonia palace :
appart-hôtel

 A 5 minutes de la plage prin-
cipale (bondée), avec une
vue dégagée sur la mer, un
lit king size, un immense sa-
lon dont vous ne saurez pas
quoi faire, un service digne
d'un 3 étoiles et un bon res-
taurant. Et l'Apolonia Palace
possède un tarif franche-
ment correct pour la presta-
tion offerte. Mais, dans une
zone qui déborde d'hôtels, et
une ambiance très imperson-
nelle.

La Sinemoria
Guesthouse :
maison d'hôte

À moins d'un kilomètre de la
plus belle plage sauvage de
Sinemorets, une ambiance
un peu rustique et comme à
la maison, un jardin ver-
doyant, des lofts spacieux,
confortables et lumineux
avec balcon ou terrasse.

la côte est de Bali.
Le village ancestral

de Tenganan
 A 5 minutes de route de Candi
Dasa (2,5 km), le village de
Tenganan est le plus ancien et
le plus préservé de l'île !  Il
abrite une communauté de Bali
Aga, un peuple animiste qui
descend des populations origi-
nelles de Bali. Le village vivait
encore en totale autarcie il y a
40 ans, mais le tourisme a évi-
demment changé son fonction-
nement. Cependant, les mai-
sons et les commerces sont
restés intacts et l'ambiance
paisible qui s'y dégage mérite
le déplacement. La balade y
est très agréable et les habi-
tants particulièrement chaleu-
reux.

Candi Dasa et ses environs, Bali Sinemorets en Bulgarie,
plages au bord
de la Mer Noire

Le désert de Gobi, à cheval
entre le sud de la Mongolie

et le nord de la Chine, offre un
paysage lunaire qui semble
s'étendre à l'infini sous le ciel
bleu. C'est le plus grand désert
d'Asie et le cinquième plus
grand au monde.
Il est composé d'étendues de
terres arides, de falaises, de
canyons, de formations rocheu-
ses colorées et de quelques ra-
res dunes de sable.
Carte du désert de Gobi

Ci-dessous la carte du désert de
Gobi qui s'étend sur le territoire
mongol et russe. Il est délimité
par les montagnes de l'Altaï, la
steppe mongole et la plaine du
Nord de la Chine.

À savoir sur le désert
de Gobi

Superficie et altitude du désert

de Gobi
Le désert de Gobi, d'une super-
ficie d'1.3 million de km2, cou-
vre un tiers de la Mongolie et
s'étend jusqu'en Chine. Il me-
sure 1600 kilomètres sur 800
kilomètres et se situe à environ
1500 mètres d'altitude. Le Gobi
regroupe en réalité 33 zones
distinctes de déserts aux carac-
téristiques différentes.

Signification de "Gobi"
Le terme "Gobi" se traduit en
mongol par "le territoire sans
eau". En chinois, son nom se
traduit par "la mer sèche".

Désert de terre fertile
Le désert de Gobi contient seu-
lement 5 % de sable contraire-
ment à ce que l'on imagine. Il
est principalement composé de
prairies sèches et de roches
sédimentaires. Contrairement à

Le désert de Gobi en Mongolie



Découvrez les symptômes
du cancer buccal, les

meilleurs conseils de prévention
et les étapes à suivre pour
l’auto-examen permettant de
mieux identifier et se prémunir
de ce cancer.

Les principaux
symptômes et signaux

d’alarme à surveiller
Selon la Société canadienne du
cancer, les premiers signes et
symptômes du cancer de la bou-
che (ou cancer buccal) incluent
notamment:
La présence dans la bouche ou
sur les lèvres de plaques blan-
ches, de plaques rouges ou de
plaques rouges et blanches
Présence d’ulcères ou de lésions
sur la lèvre ou dans la bouche
qui ne guérissent pas
Présence d’une masse sur la
lèvre, dans la bouche ou sur la
langue
Épaississement des joues
Saignements dans la cavité buc-
cale
Présence de douleurs persistan-
tes dans la bouche

Douleurs persistantes des
oreilles
Dents qui bougent et dentiers
qui ne sont plus bien ajustés
Difficulté d’élocution et diffi-
culté d’articuler les mots
Enflure des glandes salivaires
Enflure des ganglions lympha-
tiques au niveau du cou
Perte de sensation ou engour-
dissement des lèvres ou de la
langue
Enflûre au niveau de la mâ-
choire
Les symptômes tardifs

Parmi les autres symptômes

Les symptômes et signes à ne jamais ignorer
Cancer de la bouche

tardifs du cancer de la bouche
(ou cancer buccal), la Société
canadienne du cancer énumère
également les symptômes et
signes suivants: une enflure au
niveau du cou, une difficulté à
ouvrir la bouche, de la difficulté
à avaler ou mastiquer, la pré-
sence de douleur lorsque l’on
avale ou mastique, de la diffi-
culté à bouger la langue ou la
mâchoire, une perte d’appétit
ou une perte de poids.
Enfin, parmi les signes et symp-
tômes rares du cancer de la
bouche, on compte une ouver-

ture à la surface de la peau qui
a débuté dans la bouche, une
mâchoire affaiblie ainsi qu’une
fracture de la mâchoire.

Comment dépister et
identifier les symptômes

du cancer buccal?
Votre dentiste et hygiéniste den-
taire peut très rapidement et
facilement examiner votre bou-
che afin de s’assurer que vous
ne souffrez pas d’un cancer
buccal.
Le dépistage du cancer de la
bouche est rapide et facile, sans
douleur ni inconfort.
Il est essentiel pour le diagnos-
tic, la détection précoce et la
prévention.
 Il demande moins de cinq mi-
nutes et peut être effectué du-
rant votre examen de routine
chez votre dentiste.
Vos professionnels de la santé
seront à la recherche d’anoma-
lies ou de bosses, de rougeur, de
zones blanches, grises ou flas-
ques, de même que l’ensemble
des symptômes du cancer de la
bouche énumérés ci-haut.

durant deux semaines, il est
temps d’aller chez le dentiste.
«Cela peut être le signe d’un
problème plus grave», prévient-
il. Une lésion qui tarde à gué-
rir peut être un signe avant-
coureur du cancer de la bou-
che, ou cancer buccal. Des
douleurs semblables à celles
causées par un aphte peuvent
également être un symptôme
de la maladie de Crohn.

Modification
des gencives

(couleur, enflures
et mouvements)

Parmi les maladies des genci-
ves, il y a la gingivite, soit l’in-
flammation des gencives. On
compte également la
parodontite, un état plus grave
qui, s’il n’est pas traité, peut
amener la perte de dents. Ces
maladies des gencives sont
causées par la plaque, pellicule
presque invisible constituée de
bactéries et qui peut se former

Gencives sensibles, taches
blanches sur les dents et

douleurs dentaires sont à sur-
veiller de très près.

Parmi les symptômes
à ne jamais ignorer,
les aphtes et autres
lésions buccales qui

refusent de guérir
Causes des aphtes: selon le Dr
Swan, personne ne sait exacte-
ment ce qui provoque ces peti-
tes lésions douloureuses sur la
langue ou à l’intérieur des joues.
«On suppose qu’ils sont causés
par des chocs ou des irritations
liées aux aliments», dit-il.
Remèdes des aphtes: «la bonne
nouvelle: bien qu’ils soient aga-
çants et douloureux, les aphtes
guérissent d’eux-mêmes en 10
à 14 jours», remarque le Dr
Swan. Ceci dit, vous n’avez pas
non plus besoin de souffrir en
attendant la guérison. «Vous
pouvez essayer de les enduire
avec des pommades et gels pro-
tecteurs vendus sans ordon-
nance», conseille-t-il. «Mais
durant ces 10 à 14 jours, évitez
les irritants tels que la nourri-
ture épicée, ce sera moins dé-
sagréable.»
Attention: un aphte qui disparaît
de lui-même n’est pas un motif
d’inquiétude. En revanche, pré-
cise le Dr Swan, si vous souf-
frez régulièrement d’aphtes, ou
si vous en avez un qui persiste

en 24 heures sur une dent
saine. Avec le temps, cette pla-
que durcit et devient le tartre
dentaire. Le tartre peut s’ac-
cumuler sous la gencive où il
cause encore plus d’inflamma-
tion. Communiquez avec le
dentiste si les symptômes sui-
vants apparaissent:
La couleur de la gencive se
modifie, par exemple de rose,
elle devient rouge ou bleu-
rouge. Les gencives enflent et
sont spongieuses au toucher
Les gencives se rétractent,
faisant paraître les dents plus
grosses, vous pouvez même
voir un peu de leur racine
Vous notez du pus, une mau-
vaise odeur ou nouveaux es-
paces entre les dents

Présence de points
blancs sur les dents

La carie dentaire est essentiel-
lement une infection de la dent;
l’émail dur commence à se dis-
soudre sous l’action de l’acide

Vous n’êtes pas obligé
de vivre avec ce bruit

affolant dans vos oreilles.
Ces remèdes et nos con-
seils efficaces sauront vous
soulager.

Avant de vous
attaquer aux

acouphènes, trouvez
l’origine du problème
Un problème médical fa-
cile à soigner est peut-être
à l’origine des sons que
vous entendez et de ce que
vous croyez être un
acouphène, prévient le neu-
rologue Michael J. A.
Robb, ancien directeur de
l’association américaine de
l’acouphène. Une infection
des oreilles, une maladie de
Ménière, un problème de
circulation sanguine ou
même un problème den-
taire pourrait être la cause
du bruit que vous entendez,
dit-il.
Assurez-vous d’écarter
toutes les possibilités avec
votre médecin avant d’ac-
cepter l’acouphène dans
votre vie.

Les bruits blancs
pour mieux combat-

tre l’acouphène
Envoyez à votre cerveau
plus de bruit pour détour-
ner votre attention du bour-
donnement dans vos
oreilles. «Si vous êtes dans
un restaurant et que des
chandelles sont sur les ta-
bles, vous allez les voir sans
nécessairement y prêter
attention, dit LaGuinn
Sherlock, audiologiste et
directrice du Conseil d’ad-
ministration de l’associa-
tion américaine de
l’acouphène.
Mais si les lumières s’étei-
gnent, alors les bougies
vont attirer votre attention
à cause du fort contraste
entre la lumière et l’obscu-
rité.»
C’est pour cette même rai-
son que votre acouphène
pourrait diminuer, voire dis-
paraître, si vous laissez un
bruit blanc en bruit de fond.
Essayez la musique

classique
Si le bruit blanc vous dé-
range – un bruit agaçant
pourrait aggraver votre
acouphène plutôt que le
soulager –, essayez un peu
de musique.
 Une musique neutre of-
frira à votre cerveau une
diversion du même genre
que le bruit blanc.

produit par les bactéries. Pre-
miers symptômes: des points
blancs. Quand commence la
carie, surtout si elle surgit entre
les dents, vous ne vous en aper-
cevez probablement pas. Voilà
pourquoi les examens périodi-
ques avec radiographies sont si
importants. À ce stade, vous
pouvez interrompre le proces-
sus avant que ne se forme une
cavité qui exigera une obtura-
tion. Ainsi donc, si vous remar-
quez la présence nouvelle de
points blancs, consultez votre
dentiste dans les meilleurs dé-
lais.

Sensibilité accrue
au froid et au chaud

Quand la carie a traversé
l’émail et pénétré au centre de
la dent où se trouvent les nerfs
et les vaisseaux sanguins, vous
remarquez de nouveaux symp-
tômes, soit une sensibilité den-
taire nouvelle ou accrue au
chaud et au froid ainsi qu’à cer-
tains aliments. Prenez alors ren-
dez-vous sans tarder avec vo-
tre dentiste: plus vite vous fai-
tes traiter une cavité, mieux
c’est. La sensibilité au chaud et
au froid pourrait aussi signaler
des problèmes moins graves: un
grincement des dents que vous
n’avez pas remarqué, surtout
s’il se produit la nuit, ou une
obturation qui a besoin d’être
réparée.
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Les conseils
efficaces pour
mieux gérer
l’acouphène

Santé des dents:
4 symptômes dangereux à ne jamais ignorer

Si vos ongles d’orteils sont très épais – plus que d’habitude, ça pourrait indiquer une infection fongique ou un
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sionnels du secteur HoReCa.
La précédente édition avait réuni des
chefs d’entreprise, des dirigeants, des
responsables commerciaux et des ache-
teurs venus de près de 40 pays.
Pour cette nouvelle édition, Grupa
MTP annonce une exposition élargie
à de nouveaux segments de marché,
tout en renforçant la dimension inter-
nationale et exportatrice du salon. De
nouvelles formules de networking
doivent également favoriser les ren-
contres entre exposants, acheteurs et
partenaires potentiels.

Un Pavillon italien de plus
de 60 exposants
Parmi les temps forts de la dimension
internationale de POLAGRA figure
cette année le Pavillon italien, qui réu-
nira plus de 60 exposants. Quelque
2.000 produits directement proposés
par les producteurs y seront présen-
tés, avec une importante sélection de
spécialités bénéficiant de labels de
qualité européens et associées à dif-
férentes régions italiennes.
Ce pavillon constituera également une
plateforme de mise en relation entre
les producteurs italiens à la recherche
de partenaires et les opérateurs du
marché polonais.
La présence des principales chaînes
de distribution demeure, par ailleurs,
un élément central du salon, renfor-
çant sa vocation commerciale et son
rôle dans le développement des échan-
ges au sein du secteur alimentaire
polonais.
« Construire un modèle
d’affaires durable »
Pour Filip Bittner, vice-président du
directoire de Grupa MTP, la coopé-
ration avec ¯abka constitue un fac-
teur important dans le développement
du salon.
« La collaboration avec ¯abka
Polska lors du salon POLAGRA a
montré qu’ensemble, nous pouvons

accomplir beaucoup plus. Nous
partageons une passion pour l’in-
novation, le développement con-
tinu et la construction d’un modèle
d’affaires durable», souligne-t-il,
estimant que cette coopération per-
mettra de développer de nouvelles
initiatives stratégiques lors des
prochaines éditions.
De son côté, la participation de Zabka
comme partenaire de POLAGRA doit
permettre de renforcer les échanges
avec de nouveaux fournisseurs, pro-
ducteurs alimentaires et entreprises
technologiques.
Pour les centaines d’exposants polo-
nais et internationaux attendus, le sa-
lon représente notamment une occa-
sion de dialoguer directement avec une
enseigne qui accueille quotidienne-
ment des millions de consommateurs
en Pologne et développe parallèle-
ment ses activités dans la restaura-
tion rapide, le street food et les mar-
ques propres.

Zabka mise sur l’innovation
et les nouveaux partenariats
Adam Manikowski, PDG de Zabka
Polska, souligne pour sa part l’ambi-
tion du groupe de participer active-
ment à l’évolution du commerce de
proximité et du marché alimentaire.
«En tant que plus grande chaîne de
magasins de proximité d’Europe,
nous souhaitons co-créer activement
l’avenir du commerce et du marché
alimentaire », affirme-t-il, mettant
l’accent sur l’innovation et l’adapta-
tion de l’offre aux nouvelles attentes
des consommateurs.
Le dirigeant cite notamment les in-
vestissements réalisés dans les servi-
ces numériques, les nouveaux formats
de vente et l’adaptation de l’assorti-
ment aux besoins quotidiens des
clients. Pour Zabka, le développe-
ment du commerce moderne passe
ainsi par une coopération renforcée
entre les différents acteurs de l’éco-
système, notamment les producteurs,
fournisseurs, partenaires technologi-
ques et franchisés.
Le salon POLAGRA se tiendra du 23
au 25 septembre 2026 au parc des
Foires internationales de Poznañ
(Miêdzynarodowe Targi
Poznañskie).  Il réunira les principaux
producteurs, distributeurs, acheteurs
et experts du secteur alimentaire
autour de nouvelles opportunités
commerciales et de coopération in-
ternationale. M.Gaouar

Le partenariat entre Zabka
Polska et Grupa MTP se
poursuit à l’occasion de la pro-

chaine édition du salon POLAGRA,
l’un des rendez-vous majeurs de l’in-
dustrie agroalimentaire et du secteur
HoReCa en Europe centrale et orien-
tale. Cette collaboration vise à ren-
forcer les échanges entre distributeurs,
producteurs, fournisseurs de techno-
logies et acteurs de l’innovation.
Les deux partenaires considèrent cette
coopération comme un levier impor-
tant pour développer de nouvelles
relations d’affaires et accompagner la
transformation du secteur alimentaire.
Leur ancrage en Pologne constitue
également un atout pour renforcer la
visibilité et l’attractivité de l’événe-
ment organisé à Poznañ.
Zabka, un réseau en pleine expansion
À fin juin 2026, Grupa ¯abka comp-
tait plus de 13.063 magasins en Polo-
gne et en Roumanie, incluant les
points de vente autonomes Zabka
Nano.
La croissance continue du réseau
ouvre de nouvelles perspectives de
coopération avec les producteurs ali-
mentaires, les fournisseurs et les en-
treprises spécialisées dans les tech-
nologies destinées au commerce.
Cette dynamique fait de la présence
de Zabka à POLAGRA un point de
rencontre privilégié entre la grande
distribution et les différents maillons
de l’industrie agroalimentaire.

POLAGRA, une plateforme
dédiée aux affaires
Depuis plusieurs années, POLAGRA
s’impose comme l’un des principaux
rendez-vous professionnels du sec-
teur agroalimentaire en Pologne et à
l’international.
Le salon rassemble des producteurs,
des fournisseurs de solutions techno-
logiques, des représentants de l’indus-
trie alimentaire ainsi que des profes-

Zabka et POLAGRA

Un tandem au service du commerce

alimentaire de demain

Agroalimentaire

Le Centre de Développement des Affaires
au cœur des enjeux de compétitivité

Face à la hausse des coûts, aux mutations technologiques, aux ten
sions sur le marché du travail et au durcissement des exigences réglementai-

res, les entreprises agroalimentaires doivent aujourd’hui repenser leurs modes
de gestion. Dans ce contexte, la compétitivité ne dépend plus uniquement de la
qualité des produits ou des capacités de production, mais également de l’agilité
des organisations et de leur aptitude à intégrer rapidement de nouvelles solu-
tions. Depuis plusieurs années, l’industrie agroalimentaire évolue dans un envi-
ronnement particulièrement exigeant. Aux impératifs de production et de satis-
faction des besoins des consommateurs s’ajoutent désormais la digitalisation, la
cybersécurité, la maîtrise des coûts énergétiques, la gestion des compétences et
la transmission des entreprises familiales.
Optimiser avant d’investir
Dans l’industrie, la croissance ne passe pas systématiquement par l’acquisition
de nouvelles machines ou par des investissements lourds. De nombreuses entre-
prises disposent encore de marges de progression importantes au sein même de
leurs installations existantes. L’exploitation des données de production, l’iden-
tification des goulots d’étranglement, la réduction des pertes de matières pre-
mières et l’amélioration de la planification peuvent permettre d’accroître sensi-
blement les performances. Quelques points de productivité supplémentaires
peuvent ainsi générer des économies significatives, sans nécessiter des investis-
sements industriels considérables.
L’intelligence artificielle gagne du terrain
Autre évolution majeure : l’intégration progressive de l’intelligence artificielle
dans les activités industrielles et commerciales. Longtemps perçue comme une
technologie d’avenir, l’IA trouve désormais des applications concrètes dans la
prévision de la demande, l’analyse des ventes, la planification de la production,
le contrôle qualité ou encore l’automatisation de certaines tâches administrati-
ves. L’objectif n’est pas de remplacer l’intervention humaine, mais de fournir
aux entreprises des outils leur permettant d’analyser plus rapidement les infor-
mations et de prendre des décisions davantage fondées sur les données. Dans un
marché marqué par une forte volatilité, cette capacité de réaction devient un
facteur déterminant.
La question des compétences au centre des préoccupations
La transformation technologique ne règle toutefois pas les difficultés liées aux
ressources humaines. Le recrutement de profils qualifiés, l’augmentation des
coûts salariaux et la rotation du personnel demeurent parmi les principales
préoccupations des industriels.
Les entreprises sont ainsi amenées à accorder davantage d’importance à la for-
mation, au développement des compétences et à la fidélisation des salariés.
Dans certaines phases de transition, de restructuration ou de croissance rapide,
le recours à des interim managers constitue également une solution permettant
de bénéficier temporairement de compétences spécialisées.
La transmission, un enjeu stratégique pour les entreprises familiales
La question de la succession prend également une importance croissante. De
nombreuses entreprises agroalimentaires polonaises ont été créées par une pre-
mière génération d’entrepreneurs et doivent aujourd’hui préparer leur avenir sur
plusieurs décennies. La transmission de l’entreprise devient ainsi un véritable
enjeu stratégique. Une préparation suffisamment en amont permet de préserver
la continuité du management, de sécuriser le patrimoine et de réduire les risques
de tensions au sein de l’entreprise et de la famille.
Financement et transition énergétique
Dans un contexte économique marqué par les fluctuations des marchés, les choix
de financement des investissements deviennent eux aussi déterminants. Les
programmes nationaux et européens peuvent offrir des opportunités pour mo-
derniser les installations, introduire de nouvelles technologies ou engager des
projets de transition énergétique.
L’enjeu réside toutefois autant dans l’identification des dispositifs adaptés que
dans la maîtrise des procédures de candidature et de financement. La transition
énergétique s’impose, de son côté, comme un facteur de compétitivité et de
résilience. La réduction des consommations, l’amélioration de l’efficacité éner-
gétique et une meilleure gestion des flux peuvent contribuer à diminuer les coûts
opérationnels tout en améliorant la visibilité financière des entreprises.
Le numérique transforme aussi la relation commerciale
Les mutations concernent également les méthodes de commercialisation et de
communication. Les entreprises agroalimentaires, y compris celles disposant
d’une longue expérience sur leurs marchés, accordent une place croissante au
marketing, à l’image de marque et aux canaux numériques.
Cette évolution concerne également les relations B2B. À l’heure où les clients et
partenaires disposent d’un accès immédiat à une multitude d’informations en
ligne, une communication professionnelle et cohérente devient un véritable outil
de développement commercial.
POLAGRA : un espace dédié aux solutions concrètes
C’est dans ce contexte que le Centre de Développement des Affaires (Centrum
Rozwoju Biznesu), organisé dans le cadre du salon POLAGRA, entend appor-
ter des réponses concrètes aux problématiques rencontrées par les entreprises.
Cet espace réunira des experts et des partenaires spécialisés dans plusieurs
domaines clés de la transformation des entreprises : digitalisation, intelligence
artificielle, ressources humaines, financement des investissements, optimisa-
tion industrielle et énergétique, marketing et conseil juridique.
Destiné principalement aux dirigeants et aux responsables à la recherche de
solutions opérationnelles, le Centre ambitionne de favoriser les échanges autour
de problématiques concrètes et d’accompagner les entreprises dans leurs pro-
jets de transformation et d’amélioration de leur compétitivité.
Dans un secteur où les évolutions technologiques et économiques s’accélèrent,
l’accès à l’expertise et à des partenaires fiables devient aussi stratégique que
l’investissement dans les équipements. À travers le Centre de Développement
des Affaires, POLAGRA entend ainsi prolonger sa vocation de plateforme de
rencontres entre producteurs, fournisseurs, experts et décideurs, en transfor-
mant les échanges professionnels en opportunités de développement et en
projets concrets. S.Barça

Salon POLAGRA



MEDIA EXPERT
Mardi 22 Septembre 202614 Divers

Le prix Nobel de méde
cine 1997, d'un mon-

tant de 5,8 millions de
francs, a été décerné, lundi
6 octobre à Stockholm, au
biologiste américain Stan-
ley B. Prusiner, 55 ans, pro-
fesseur au service de neu-
rologie de l'Université de
Californie, à San Fran-
cisco. LES TRAVAUX
récompensés par l'institut
Karolinska portent sur le
rôle des prions.
CES AGENTS sont recon-
nus comme responsables
d'affections groupées sous
le nom d'encéphalopathies
subaiguës spongiformes
transmissibles (ESST),
parmi lesquelles la maladie
de Creutzfeldt-Jakob ou
celle dite de la « vache folle
». NI VIRUS ni bactéries,
ces agents infectieux ré-
sultent du changement de
conformation d'une pro-
téine prion normale en une
forme pathogène. LE CO-
MITÉ NOBEL couronne
dix ans de travaux obsti-
nés autour d'une hypothèse
audacieuse en butte au
mépris de la plupart des
membres de la commu-
nauté scientifique.
LE PRIX NOBEL 1997
de médecine vient couron-

ner un travail étonnant,
parce que atypique, une
quête hors normes qui
continue de défier les lois
de la raison biologique.
Entamée il y a un quart
de siècle, l'oeuvre du
professeur Stanley B.
Prusiner, cinquante-cinq
ans, se situe aux confins
de la compréhension ra-
tionnelle des mécanis-
mes connus de
l'infectiologie et du
monde mystérieux des
maladies à prions, ces
a f f e c t i o n s
neurodégénératives tou-
jours mortelles pour les-
quelles la physiopatholo-
gie demeure
balbutiante.L'institut
Karolinska de Stockholm
a d'ores et déjà situé la
portée de l'oeuvre scien-
tifique du chercheur
californien, ce
défricheur de nouvelles
terres de l'infectiologie,
science qui réunit dans
un même chapitre les
espèces humaines, ani-
males et végétales.
Le communiqué diffusé
lundi 6 octobre à Stoc-
kholm résume l'origina-
lité et la portée des tra-
vaux d'un homme qui n'a

jamais craint d'être en
marge de l'institution
scientifique internatio-
nale, avant d'en apparaî-
tre comme l'un des plus
brillants représentants.
La chronique officielle,
reprise par l'Institut
Karolinska, rapporte
qu'en 1972 Stanley B.
Prusiner.
« avait été vivement
frappé par la mort d'un
de ses patients atteint de
la maladie de
C r e u t z f e l d t - J a k o b
(MCJ) », affection
neurodégénérative mor-
telle alors méconnue du
plus grand nombre,
autant que sous-estimée
par les spécialistes de
neurologie.
Ce chapitre n'intéressait
que quelques spécialis-
tes, souvent fort origi-
naux, travaillant aux
marges de la virologie, de
l'ethnologie et de la mé-
decine vétérinaire.

Dans le monde un 25 Septembre
- 2016 : Assassinat du prête Jacques Hamel, égorgé dans son église près de
Rouen, revendiqué par l'Etat islamique.
- 2015 : Tour de France cycliste, au terme de la 21e et dernière étape du Tour
de France, entre et Paris Champs-Élysée. Le britannique Christopher Froome
(Sky) remporte la 102e édition de ce Tour 2015, 2e le Colombien Nairo Quin-
tana (Movistar), 3e l'Espagnol Alejandro Valverde Belmonte (Movistar).
- 2010 : Assassinat de Michel Germaneau, otage d'Al-Gaîda au Maghreb
islamique (Agmi).
- 2009 : Cyclisme Tour de France deuxième victoire pour l'Espagnol Alberto
Contador, 2e Andy Schleck (Luxembourgeois), 3e Lance Armstrong (USA).
- 2008 : Pour la première fois au monde, une greffe de deux bras complets a
été réalisée à Munich sur un allemand de 54 ans blessé dans un accident de
travail.
- 2005 : Sortie en salle du film d'Harry Potter et le prince de Sang-Mêlé.
- 2000 : Sortie en salle du film "Mission impossible 2".
- 2001 : décès de Jacques Bens, écrivain et poète français.
- 1996 : Attenta à la bombe dans le parc du centenaire des J.O. à Atlanta (2
morts et 111 blessés).
- 1987 : Cyclisme, Stephen Roche l'Irlandais remporte le Tour de France.
- 1980 : décès de Gabrielle Zignani, dite Gaby Sylvia à Chamalières (Puy-de-
Dôme), comédienne de théâtre et actrice italienne. Films : "Face au destin"
en 1939 - "La femme fatale" en 1945 - "L'Amant de paille" en 1950 - "Nous
irons tous au paradis" en 1977.
- 1963 : Le tremblement de terre de Skopje en Yougoslavie fait 1 100 morts.
- 1956 : Le président égyptien Gamal Abdel Nasser nationalise le canal de
Suez.
- 1953 : Fidel Castro et ses fidèles du Partie Orthodoxe attaque le Cuartel
Moncada à Santiago de Cuba.
- 1952 : décès de Eva Duarte Peron à 33 ans à Buenos Aires (Argentine),
ancienne vedette de la radio et du cinéma, épouse du président argentin Juan
Domingo Peron.
- 1952 : L'Argentine pleure Eva Peron morte de leucémie à 33 ans.
- 1925 : Création des chambres de métiers en France.
- 1948 : Robert Schuman, devient ministre des Affaires étrangères (France).
- 1847 : Le Libéria est la première colonie africaine à devenir indépendante.
- 1547 : Sacre d'Henri II à Rome.

Le saviez-vous?

Un tracteur est un véhicule spécialement conçu pour fournir un effort de
traction élevé à basse vitesse dans le but de remorquer une machine

utilisée dans l’agriculture ou la construction. Le plus souvent, le terme est
utilisé pour décrire un véhicule agricole qui fournit la puissance et la traction
pour mécaniser les tâches agricoles, en particulier le travail du sol, mais de
nos jours une grande variété de tâches. Les outils agricoles peuvent être
remorqués derrière ou montés sur le tracteur. Le tracteur peut même être
une source d’énergie. Aujourd’hui et avec le progrès technologique, il existe
des centaines de modèles de tracteurs, vous pouvez par exemple trouver un
tracteur routier d’occasion en un clin d’œil sur truck1.fr. Le mot tracteur a
été pris du latin « trahere » qui signifie « tirer ». Plus tôt utilisé pour décrire
un dispositif composé de deux tiges de métal inventées par Elisha Perkins,
un médecin américain en 1796, elles étaient censées soulager le rhuma-
tisme. Le sens qu’on connait aujourd’hui d’un moteur ou véhicule qui tire
des wagons, des charrues ou des machines est enregistré à partir de 1896, à
la suite de l’invention du tracteur à vapeur et à chenille par le Russe Fiodor
Blinov en 1881.

C'est aujourd'hui la journée inter
nationale pour la conservation de

l’écosystème des mangroves. peut-
être vous demandez-vous ce qu'est
une mangrove ?

Un écosystème remarquable
Si on se réfère à Wikipédia, on ap-
prend que la mangrove est un écosys-
tème de marais maritime incluant un
groupement de végétaux spécifiques
principalement ligneux.
Elles se développent dans certaines
zones à côtes basses des régions tro-
picales ou à l'embouchure de certains
fleuves.

Journée internationale pour la conservation
de l’écosystème des mangroves

Tracteur vient du mot latin « trahere »
qui signifie « tirer » !

D'après le WWF, elles constituent des
zones écologiquement remarquables
par leur richesse et leur capacité
d'absorbsion du carbone.

Conserver les mangroves
C'est cette dernière particularité qui
pousse aujourd'hui la communauté in-
ternationale à se mobiliser pour la con-
servation de ces zones essentielles
dans de nombreuses régions.
L'UNESCO a inscrit cette proposition
à l'ordre du jour de la 197ème réunion
de son comité éxecutif, et c'est la date
du 28 juillet qui a été retenue par l'as-
semblée.

Le prix Nobel de médecine est attribué au
découvreur des prions
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